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 Bien placer son bac roulant pour les collectes

o Placez le bac la veille de la collecte, les roues vers la résidence.  
 Les bacs ne doivent pas empiéter sur la voie publique;

o Dégagement minimal de 3 pieds (1 mètre) autour du bac. Attention de ne  
 pas coller le bac près d’un autre bac, d’un muret, poteau ou banc de neige;

o Fermez le couvercle;

o En hiver : déglacez votre bac et consultez les médias lors de tempête  
 pour être avisés des possibles changements à la collecte.
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L’équipage du MSC Sao Paulo V a 
assurément connu une semaine 
éprouvante, au même titre que les 
différentes instances qui ont œuvré 
autour de ce sinistre maritime qui 
aura duré une semaine jour pour 
jour. 

Renaud Cyr

Après avoir passé plusieurs jours 
au large de Tadoussac, le navire a 
atteint le port de Québec où Trans-
ports Canada déterminera la suite 
des choses.

Un spectacle assez inusité s’est 
déroulé devant les dunes de 
Tadoussac, cassant avec la pré-
sence des cargos et navires de 
croisières à laquelle sont habitués 
les riverains.

La mésaventure du MSC Sao Paulo 
V aura tenu en haleine les diffé-
rents intervenants impliqués qui 
craignaient un potentiel désastre 
environnemental.

Pour une raison qui reste encore à 
déterminer au moment d’aller sous 
presse, un feu s’est déclaré dans la 
salle des machines située à l’arrière 
du navire, paralysant complète-
ment le navire. 

« La salle des machines, c’est 
comme ce qui se trouve en des-
sous du capot d’une automobile », 
explique le maire de la municipalité 
de Tadoussac Richard Therrien, 
ayant travaillé pendant 30  ans à 
titre d’officier pour Océanex, une 
compagnie de transport maritime.

Heureusement, le feu a été contenu 
et aucune brèche n’a été observée 
suite à sa maîtrise.

Responsable des communications 
pendant l’opération sauvetage, la 
Garde côtière canadienne (GCC) a 
maintenu toute la semaine « qu’au-
cune trace de pollution provenant 
du navire » n’avait été détectée. 

Branle-bas de combat en continu

Il a fallu beaucoup d’effort de 
concertation entre l’armateur ita-
lo-suisse MSC, la GCC, le Groupe 
Océan et les paliers de gou-
vernement pour déterminer les 
démarches à suivre afin d’assurer à 
la fois la sécurité de l’équipage du 
MSC Sao Paulo V et le sort qui allait 
être réservé au cargo.

D’abord stoppé à 1,5  mille nau-
tique au large des Bergeronnes, le 

MSC Sao Paulo V a été remorqué 
rapidement vers Tadoussac.

« Ils ont été chanceux, car ils ont 
eu des bons vents pour s’éloigner 
de la côte dimanche lorsque le feu 
s’est déclaré », explique Richard 
Therrien.

L’équipage était toujours à bord 
avant de se diriger vers la munici-
palité voisine, et l’ordre d’évacua-
tion n’a été donné que plus tard en 
journée.

Cette décision relève du capitaine 
du navire, qui peut étonner vu la 
gravité de la situation, mais qui est 
logique du point de vue de Richard 
Therrien.

« Le capitaine, c’est le maître à bord. 
C’est lui qui voit le danger et l’im-
portance d’évacuer son équipage », 
assure-t-il.

« Une chose est sûre, le capitaine a 
du avoir de la sueur dans le dos », 
résume ce dernier.

Désastre évité

Les manœuvres de déplacements 
se sont terminées sans que la coque 
du navire ne soit endommagée et 
sans que son carburant ou ses eaux 
grises ne finissent dans le fleuve.

« Aujourd’hui, les coques de tous 
les bateaux sont munies de double-
fonds. Elles sont faites pour absor-
ber l’eau en cas de collision avec 
des roches par exemple », illustre le 
maire de Tadoussac.

Le revêtement extérieur de la 
coque a été sous surveillance toute 
la semaine, souvent arrosé pour la 
refroidir et l’épargner de bris qui 
aurait pu polluer le fleuve.

« Si le mazout avait coulé à cet 
endroit du fleuve, qui est un terri-
toire important pour les baleines 
et la faune aquatique, ça aurait été 
une tragédie incroyable », estime 
Richard Therrien, soulagé.

« Ça s’est bien fini, et nous sommes 
contents qu’il ne se soit rien passé », 
termine le maire.

Avec Anne-Sophie Paquet-T.

Le MSC Sao Paulo V a été remorqué jusqu’au port de Québec, où son sort sera décidé par l’armateur MSC et Transports Canada. Photo Renaud Cyr

Opération sauvetage réussie 

Si le mazout avait coulé 
à cet endroit du fleuve, 
qui est un territoire 
important pour les 
baleines et la faune 
aquatique, ça aurait été 
une tragédie incroyable

 —Richard Therrien
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Le MSC Sao Paulo V et le NGCC Amundsen 
le 4 mars. Photo Kyle McDougall, ECCC

Chronologie des événements

(RC) Le dimanche 3 mars à 23 h, le 
MSC Sao Paulo V lance un appel 
à l’aide pour un incendie dans la 
salle des machines. Le navire avait 
quitté Montréal et se dirigeait vers 
le Portugal.

Pendant la nuit du 3 au 4  mars, 
deux bateaux-pilotes de l’Adminis-
tration de pilotage des Laurentides 
se déplacent afin de porter secours 
au navire, ainsi que le brise-glace 
NGCC Amundsen de la Garde 
côtière canadienne.

Privé de ses équipements, le navire 
qui se trouve à environ 1,5  mille 
nautique de la rive au lard des Ber-
geronnes risque de dériver vers les 
berges et de s’y échouer.

3 mars
Le lundi 4 mars à compter de 9 h, 
selon la Garde côtière canadienne, 
l’équipage est toujours à bord. 
Ce n’est qu’en fin de journée que 
les membres de l’équipage sont 
reconduits sur un autre navire 
de MSC, le Don Giovanni, pour 
prendre du repos.

La même journée, le navire réussit 
à s’ancrer près du Cap de Granite 
au large des dunes à Tadoussac 
grâce à un remorqueur de Groupe 
Océan en provenance de Baie-Co-
meau, arrivé sur les lieux vers 13 h.

4 mars
Le mardi  5  mars, deux équipes 
spécialisées de pompiers améri-
cains appelées en renfort par l’ar-
mateur arrivent sur les lieux pour 
faire une évaluation de la situation 
et contrôler le brasier toujours en 
activité.

Le 8  mars, l’incendie est éteint et 
les pompiers ont été démobilisés.

Le MSC Sao Paulo V obtient l’auto-
risation de Transports Canada pour 
être remorqué le samedi 9 mars en 
soirée vers le port de Québec où 
il sera déchargé et évalué pour la 
suite.

5 mars
Le dimanche  10  mars, la Garde 
côtière canadienne émet un der-
nier communiqué annonçant que 
le cargo est arrivé à bon port vers 
les 20  h et que c’est désormais 
Transports Canada qui prend la 
situation en charge. 

10 mars

COLOMBIER
- Épicerie Francis Dion
- Hôtel de ville
- Boîte postale Ilets Jérémie
- Boîte postale Cap Colombier

ST-MARC-DE-LATOUR
- 400, route 138
- Boîte postale Église

FORESTVILLE
- Hôtel de ville  
- Dépanneur du Parc 
- Marché Tradition
- Provigo, Martin Lapierre
- Pharmacie Brunet

PORTNEUF-SUR-MER
- Dépanneur Halte 138
- Bureau municipal

LES ESCOUMINS
- Station-service Ultramar
- Intermarché, 
 Tremblay-Laurencelle
- Dépanneur Chamberland
- Dépanneur Essipit

LONGUE-RIVE
- Alimentation JMDS
- Bureau municipal

LES BERGERONNES
- Marché Richelieu
- Hall d’entrée guichet et 
 salle de quille

SACRÉ-CŒUR
- Intermarché, 
 Épicerie Hovington
- Hôtel Motel Le Coronet

TADOUSSAC
- Intermarché, Épicerie Côté
- Épicerie madame Ida Lavoie
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C’est d’abord sous le signe de la 
gratuité pour les résidents que 
s’amorcent les démarches de la 
création du futur parc national des 
Dunes-de-Tadoussac. Plusieurs 
nouveautés feront également leur 
apparition au fil des travaux après 
l’ouverture du parc envisagée en 
2026.

Renaud Cyr

Les résidents de Tadoussac, y com-
pris les estivaux, pourront obtenir 
leur carte d’accès de la SÉPAQ et 
accéder gratuitement au futur parc 
national des Dunes-de-Tadoussac, 
confirme le ministère de l’Environ-
nement, de la Lutte contre les chan-
gements climatiques, de la Faune et 
des Parcs (MELCCFP).

Les 17 ans et moins n’auront pas à 
débourser pour l’accès, et les 18 
ans et plus qui paieront au 1er avril 
2024 9,85 $ par jour ou 49,25 $ par 
année devront s’attendre à débour-
ser davantage lors de l’ouverture du 
parc puisque ces montants seront 
indexés.

Le MELCCFP veut également mettre 
en valeur l’histoire du peuple innu, 
qui comme c’est le cas pour les 
parcs nationaux de la Pointe-Taillon, 
des Monts-Valin et du Fjord-du-
Saguenay, seraient exemptés de 
l’obligation d’acquitter les droits 
d’accès au parc national des Dunes-
de-Tadoussac.

La SÉPAQ entreprendra les tra-
vaux nécessaires à la réalisation du 
concept d’aménagement après l’ou-
verture du parc, mais un accès sécu-
ritaire au site pendant les travaux 
serait garanti pour la population.

6,5 km2 de superficie

La superficie proposée est entiè-
rement composée de terrains de 
tenure publique acquis par le gou-
vernement également répartis des 
deux côtés de la rivière du Moulin à 
Baude.

Un lot du côté du fleuve avant la pre-
mière terrasse marine du parc près 
de l’Anse Élisabeth sera exclu des 
limites du futur parc pour être vendu 
à la municipalité.

Le document d’information de 
MELCCFP révèle que le lot ne « pré-
sente pas d’intérêt particulier pour la 
conservation », et qu’il serait plutôt 
utilisé pour réaliser un projet coo-
pératif d’hébergement qui pourrait 
servir à loger les employés du futur 
parc national.

Ce projet coopératif serait sous la 
responsabilité de la municipalité de 
Tadoussac, qui en a fait la demande.

Le MELCCFP estime qu’une ving-
taine d’employés serait nécessaire 
pour assurer les opérations du futur 
parc national, qui pourrait être créé 
à la fin de l’année 2025.

Parc des dunes Photo Jocelyn Praud

Parc national des Dunes-de-Tadoussac

Accès gratuit pour les 
résidents de Tadoussac
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L’aire de couleur vert forêt serait attribuée à la préservation alors que la majorité des services se concentreraient 
dans les aires vert pâle et orange. Photo ministère de l’Environnement, de la Lutte contre les changements 
climatiques, de la Faune et des Parcs.

Randonnée pédestre. Photo ministère de l’Environnement, de la 
Lutte contre les changements climatiques, de la Faune et des Parcs.

Photo Observatoire d’oiseaux de Tadoussac

Maison des dunes. Photo Facebook

NOUVEL AMÉNAGEMENT

Un nouveau tronçon de route pour les voi-
tures serait aménagé et passerait un peu 
en haut de la route actuelle.

Une nouvelle piste cyclable d’environ 
1,3  km est envisagée à partir de l’actuel 
stationnement jusqu’au chemin du Moulin 
à Baude par la route déjà existante, et des 
services de location de vélo pourraient y 
être installés.

Une aire de camping est prévue sur la 
route actuelle de Moulin à Baude avec un 
maximum de 60  sites, dont 40  sites avec 
services (eau, électricité) et 20  sites sans 
services.

Une zone de camping style « van-life » plus 
à l’ouest devant la Caye à Edgar est dans 
les plans.

ZONES 
D’AMBIANCE

RANDONNÉE PÉDESTRE

Un total de 11,3 km de sentiers pédestres est prévu dans 
le futur parc national. Un sentier faciliterait l’accès à la 
terrasse supérieure et permettrait d’y admirer les points 
de vue sur le fl euve et serpenterait à travers la plantation 
de pins rouges et de pins gris pour rejoindre la maison 
des dunes.

Le sentier actuel de 470 m à l’est de la rivière du Moulin 
à Baude qui mène à un belvédère serait prolongé pour 
offrir une boucle d’environ 3,6  km au total, permettant 
de rejoindre les fours à chaux et de revenir le long de 
la Grande Anse. L’une des deux passerelles devant être 
construites pour enjamber la rivière offrirait un point 
de vue sur une chute, alors que l’autre donnerait sur le 
fl euve, le talus de la terrasse inférieure et la plage.

UNE NOUVELLE VOCATION 
POUR LA MAISON DES DUNES

Elle abriterait le Centre de décou-
verte et de services du parc natio-
nal avec des bureaux administratifs 
du parc national, une boutique et 
un bloc sanitaire, en plus d’une 
salle multifonctionnelle servant 
à la fois de salle d’exposition, de 
rencontres ou de formation.

Un amphithéâtre serait construit 
près de la maison et pourrait éga-
lement accueillir des présentations 
artistiques et musicales, telles 
celles données actuellement dans 
le cadre du Festival de la chanson 
de Tadoussac, ainsi que différentes 
activités offertes par l’Observatoire 
d’oiseaux de Tadoussac.

OBSERVATION D’OISEAUX

L’Observatoire d’oiseaux de 
Tadoussac (OOT) aura sa 
propre zone sans aména-
gement près du croisement 
actuel à proximité du station-
nement.

Le site des dunes est reconnu 
comme un haut lieu pour 
l’observation des oiseaux, par-
ticulièrement pour les rapaces 
et les passereaux, et la SÉPAQ 
entend permettre aux visiteurs 
d’en profi ter.

C’est pourquoi une partie de 
l’annexe de la maison des 
dunes serait utilisée par l’OOT 
comme centre de recherche 
où se trameraient des activités 
de baguages des oiseaux et 
des activités d’interprétation.

Les zones d’ambiance sont vouées à la 
mise en valeur du patrimoine naturel et 
paysager caractérisée par un aménage-
ment favorisant son accessibilité (zone 
vert pâle).

La cueillette de produits végétaux 
comestibles à des fi ns non commerciales 
pourrait être permise à l’intérieur des 
sentiers. 

Ces zones comprendront les chemins 
d’accès du parc national, la piste cyclable, 
la promenade et la section du talus où les 
visiteurs descendront vers la plage. 
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Le projet-pilote autorisant la pêche 
récréative du buccin mis de l’avant par 
Pêches et Océans Canada en 2016 
n’aura pas survécu au réchauffement 
climatique et surtout à l’arrivée du 
homard dans les eaux plus chaudes 
de l’estuaire du Saint-Laurent.

Shirley Kennedy

À l’instar des stocks de crevettes qui 
ont fondu comme neige au soleil, 
la quantité des buccins et surtout la 
grosseur du mollusque ne sont plus 
au rendez-vous à la Pointe à Émile 
secteur Pointe-à-Boisvert à Longue-
Rive, estiment les biologistes qui ont 
recommandé l’arrêt du projet-pilote.

« La taille légale permise pour la 
récolte du buccin est de 60 mm. Cette 
mesure représente la maturité sexuelle 
de la femelle pour la reproduction », 
explique Yolaine Croussette, gestion-
naire des ressources secteur Côte-
Nord de Pêches et Océans Canada.

Ce n’est pas de gaieté de cœur que 
la gestionnaire a transmis la mauvaise 
nouvelle à monsieur Rénald Tremblay, 
qui était en quelque sorte le porte-pa-
role des 75 détenteurs de permis de 
cueillette de buccins, « majoritaire-
ment résidents de Longue-Rive », 
précise madame Croussette.

« Ça me chagrine pour ces gens qui 
pratiquaient cette activité devenue 
culturelle au fil du temps. Mais il faut 
préciser que contrairement à la mye 
commune (clam), la réglementation 
de Pêches et Océans Canada n’a 
jamais autorisé la pêche récréative 
au buccin avant l’établissement du 
projet-pilote en 2016. »

La gestionnaire salue le travail 
acharné de Rénald Tremblay effectué 
en amont entre 2011 et 2016 pour 
l’instauration du projet-pilote. « On a 
beaucoup échangé avec monsieur 
Tremblay, on a établi une quantité 
maximale de 75  permis et un maxi-

mum de 100  buccins par permis 
par jour, selon la formule premier 
arrivé premier servi. Aussi avec nos 
scientifiques, nous avons convenu de 
contrôler les captures par la cueillette 
des données, en espérant que cette 
ressource-là soit capable de soutenir 
une pêche récréative. Malheureuse-
ment ce n’est pas le cas », déplore-t-
elle.

Vérification des stocks 

Selon les données fournies par les 
scientifiques du MPO, des travaux 
de terrain ont été réalisés par la 
Direction régionale des sciences de 
Pêches et Océans Canada en 2023, 
afin de caractériser l’abondance et la 
structure de taille des buccins dans 
les zones d’exploitation récréative.

Un total de 242  buccins ont été 
récoltés avec un effort de pêche de 
28  heures. Le nombre des buccins 
de taille légale (60 mm et plus) était 

faible (soit 24 buccins) et représentait 
seulement 10 % de la capture totale. 
Ainsi, le rendement de cette pêche 
représente moins d’un buccin de 
taille légale par heure de pêche, esti-
ment les scientifiques.

De plus, le crabe commun et le 
homard, deux espèces considérées 
comme des prédateurs des buccins, 
ont été observés dans les secteurs 
échantillonnés. Ils peuvent exercer 
une pression importante sur l’abon-
dance des buccins. Finalement, le 
buccin est une espèce qui vit dans 
l’eau froide et le réchauffement clima-
tique peut influencer la croissance, 
la reproduction, le recrutement et 
ultimement, l’état du stock.

« Malgré le faible nombre échantil-
lonné de buccins adultes de taille 
légale, des masses d’œufs et des 
buccins juvéniles ont été observés 
sur la batture, ce qui suggère qu’il y 
a encore une population reproduc-

La pêche au buccin interdite 
sur la Pointe à Émile 

(SK) Marc Girard est originaire de 
Longue-Rive. Comme la pêche, la 
chasse et la trappe, la cueillette 
des buccins s’intègre au gré des 
saisons et dans son quotidien, 
comme beaucoup de ses compa-
triotes longue-rivois.  

Pour cet amant de la nature, il ne 
fait aucun doute que les change-
ments climatiques ont bousculé les 
ressources du fleuve Saint-Laurent 

et par le fait même les habitudes 
de pratique et de consommation 
des résidents des berges.

 « J’ai commencé à voir apparaître 
des homards il y a plusieurs années 
lorsque j’allais aux anguilles. 
Aujourd’hui, il y a beaucoup 
moins d’anguilles et de bourgots 
(buccins) parce que le homard les 
mange », résume-t-il. 

Une situation prévisible pour 
qui connaît son environnement 
comme Marc Girard. La quasi-ab-
sence de glaces sur le fleuve, la 
température à la hausse depuis 
quelques années, voilà autant de 
signes qu’il a notés depuis long-
temps. 

Monsieur Girard ne s’est pas dit 
surpris lorsqu’on a annoncé l’ago-
nie de la pêche à la crevette. 

Ce qu’il déplore dans la fin du pro-
jet-pilote de la pêche au buccin, 
c’est la période de la collecte de 
données des scientifiques. « Ils 
venaient après les cueilleurs ou 
en même temps, c’est certain que 
des gros il n’y en avait plus on les 
avait tous ramassés. Il aurait fallu 
qu’ils prélèvent leurs échantillons 
avant qu’on débute la saison. Ils 
ne nous ont pas donné de chance 
vraiment », estime-t-il.  

Une situation anticipée 
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trice locale. Cette population 
devrait être protégée pour 
assurer la production des 
buccins juvéniles dans l’ave-
nir, » conclut le résumé de 
Pêches et Océans Canada. 

Dans un horizon de quelques 
années, la porte-parole du 
MPO ne croit pas au retour 
d’un projet-pilote pour la 
pêche au buccin sur les 
berges de Longue-Rive. « À 
court et moyen terme, on 
va laisser le stock se repro-
duire et faire notre travail qui 
est de mettre en place des 
mesures de gestion effi caces 
pour protéger la ressource », 
a-t-elle confi rmé lors de son 
entrevue au journal Haute-
Côte-Nord.

La cueillette récréative des buccins 
n’est plus autorisée à la Pointe à 
Émile. Photo Marc Girard

Rénald Tremblay a été en quelque sorte la bougie d’allu-
mage ayant mené à la mise en place du projet-pilote du 
ministère des Pêches et Océans en 2016

Shirley Kennedy

Natif de Longue-Rive secteur Pointe-à-Boisvert, monsieur 
Tremblay connaît les battures de son village de fond en 
comble.

Initié dès son jeune âge par son père Gabriel, la cueillette 
des mollusques est pour lui, à l’instar de nombreux de natifs 
de la Côte-Nord, une activité culturelle qui fait partie des 
mœurs et coutumes.

« Ça m’a pris cinq ans avant de réussir à faire sortir ce 
projet-là. Entre 2011 et 2016, j’ai remis une pétition de 
112 signatures ainsi qu’une lettre d’appui de la Municipalité 
pour les convaincre du bien-fondé de cette autorisation-là. 
J’ai vu mon père et les gens du village aller aux bourgots 
(appellation donnée aux buccins dans certaines régions) 
pendant 50 ans, donc je ne voyais pas pourquoi cela nous 
était interdit », raconte le sympathique retraité.

Depuis 2016, bon an mal an, moyennant une somme d’en-
viron 11 $ par demande, le MPO région Côte-Nord attribue 
quelque 75 permis de cueillette de buccins à des résidents 
du secteur de Longue-Rive.

De la fi n mars à la mi-mai, le temps d’une vingtaine de 
marées, sceaux et pelles à la main, les amateurs cueillent 
avant de déguster ou mettre en pot, ce petit mollusque 
gastéropode marin indigène de son nom scientifi que, qui 
peut être apprêté de différentes façons.  

Outre cette courte période d’environ six semaines, il est 
strictement interdit de cueillir le buccin sur les rives sous 
peine d’une amende salée délivrée par les agents du MPO.

Avec le souci d’assurer une pérennité au projet-pilote, 
Rénald Tremblay collabore avec la responsable du dossier 
basée à Sept-Îles. Il se charge tous les ans, avant le début 
de la saison, de lui transmettre l’horaire des marées et toute 

autre information pertinente.

L’affabilité de Rénald Tremblay est telle, qu’en août 2023, 
il accompagne deux biologistes du MPO dépêchés sur 
les bancs de sable afi n de prélever des échantillons qui 
serviront à déterminer l’état de la ressource. Pendant deux 
semaines, les scientifi ques récolteront des œufs et diffé-
rents organismes pour dresser un portrait de la situation.

Sans nouvelle depuis, monsieur Tremblay a donné un 
coup de fi l il y a quelques semaines, à son contact au MPO, 
comme il le fait tous les mois de février depuis 2016. Quelle 
ne fut pas sa surprise d’apprendre que le projet-pilote ne 
serait pas reconduit, en raison d’une baisse importante de 
la ressource constatée au terme des analyses effectuées 
à partir des échantillons prélevés au cours des dernières 
années par les scientifi ques.

« Elle m’a dit que le crabe commun et le homard se nour-
rissent du buccin et qu’il n’en y a plus. Paraît-il que le gros 
crabe mange même le petit crabe. Donc le buccin n’ap-
proche plus le rivage et reste au large selon ce qu’on m’a 
expliqué », raconte M. Tremblay.

Très déçu de cette décision, le Longue-Rivois estime que 
le MPO devrait procéder de la même manière qu’avec la 
mye (clam), et ouvrir des secteurs à tous par période, afi n 
de permettre aux amateurs de mollusques de récolter leur 
petit butin personnel, question de se saler le bec, comme 
de coutume.

Rénald Tremblay montre fi èrement une photographie datant de 50 ans 
illustrant son père Gabriel lors d’une cueillette de « bourgots » sur la 
Pointe à Émile à Pointe-à-Boisvert.  Photo courtoisie Louise Lavoie

Cueilleurs de 
« bourgots » 

de père en fi ls 

(SK) Moins exposés à des varia-
tions journalières de température 
et au dessèchement, les buccins 
en eau plus profonde sont de plus 
grande taille et plus nombreux, 
permettant une pêche commer-
ciale autorisée dans la zone  1 de 
près de 500 tonnes.

Martin Bourget, conseiller en 
communications chez Pêches et 
Océans Canada, explique que les 
buccins de la zone intertidale (ou 
de la batture) sont d’habitude plus 
petits et atteignent leur maturité 
sexuelle plus tôt comparativement 
aux buccins vivants à plus grande 
profondeur et qui sont pêchés 
commercialement.

« Dans la zone intertidale, ils sont 
exposés à des variations journa-
lières de température et de temps 
d’immersion, alors que les buccins 
en eau plus profonde sont dans 
un environnement relativement 
stable (c’est-à-dire, il y a moins de 

variation de température). »

Voilà la raison pour laquelle selon 
lui, la stabilité relative entre un 
habitat peu profond et profond 
se traduit par des différences mar-
quées au niveau de leur morpho-
logie. Ainsi, la taille « réduite » des 
buccins dans la zone intertidale 
pourrait représenter une adap-
tation qui favorise leur survie et 
reproduction dans un milieu côtier 
très dynamique. Cependant, une 
étude plus détaillée devrait être 
poursuivie pour confi rmer cette 
théorie, estime Martin Bourget.  

Aussi, monsieur Bourget précise 
que pour la pêche commerciale, 
la pression de pêche est dispersée 
dans l’ensemble de la zone et la 
superfi cie pêchée est beaucoup 
plus grande comparativement au 
secteur où la pêche récréative était 
permise.

Le secteur de Longue-Rive corres-
pond à la zone 1. Il y a huit déten-
teurs de permis dans cette zone 
et le total admissible des captures, 
pour l’ensemble de ces pêcheurs 
réunis est de 491 tonnes. La pêche 
est gérée par un régime de pêche 
compétitive.

La pêche 
commerciale 
se porte bien 
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Une coalition de regroupement de 
médias communautaires demande 
au gouvernement provincial d’in-
clure des mesures d’appui concrètes 
pour les médias communautaires 
dans le budget.

Renaud Cyr

L’Association des radios communau-
taires du Québec (ARCQ), la Fédéra-
tion des télévisions communautaires 
autonomes du Québec (FTCAQ) et 
l’Association des médias écrits com-
munautaires du Québec (AMECQ) 
veulent des mesures gouvernemen-
tales pour pérenniser les médias 
communautaires québécois.

Aux prises avec des baisses de reve-
nus publicitaires, elles demandent 
au gouvernement de créer un fonds 
d’urgence et d’accroître son enga-
gement d’investir une partie de son 
budget publicitaire dans les médias 
communautaires.

Cette mesure serait la bienvenue 
selon Lyna Fortin, la directrice géné-
rale de la télévision régionale de la 
Haute-Côte-Nord  TVR7 basée aux 
Escoumins, qui identifie les télévi-
sions communautaires comme les 
principales laissées pour compte 
des baisses des revenus gouverne-
mentaux.

« J’espère que le gouvernement va 
réaliser que le fonctionnement d’une 
télévision communautaire coûte 
plus cher que ceux d’une station de 
radio ou d’un journal », affirme-t-elle.

Les trois organismes demandent 
également une indexation du Pro-
gramme de soutien aux médias 

communautaires (PAMEC) géré par 
le ministère de la Culture et des 
Communications (MCC).

Lyna Fortin voit cette indexation d’un 
bon œil, particulièrement depuis 
que Meta a annoncé le retrait des 
nouvelles canadiennes sur ses plate-
formes.

« Le MCC ne nous paie pas pour 
être sur le web, et légalement nous 
ne pouvons pas y tenir nos bingos 
non plus. Si le PAMEC pouvait être 
indexé annuellement, ça serait 
génial », conclut la directrice géné-
rale.

La coalition demande au gouvernement d’investir une partie de son budget publicitaire dans les différents médias communautaires. Photo 
iStock

Les médias communautaires crient à l’aide
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Ce sont sept soumissions qui ont 
été déposées sur le système électro-
nique d’appel d’offres du gouverne-
ment du Québec pour la correction 
de la route 138 à l’est du pont de 
la rivière Portneuf dont les travaux 
commenceront cette année.

L’ouverture des soumissions a eu lieu 
le 5 février, et le processus d’octroi du 
contrat est présentement en cours.

La soumission la plus basse est de     
4 598 868 $ a été présentée par 
Excavations A. Savard de Forestville, 
et la plus haute à 6 524 536 $ par J. & 
R. Savard de Saint-Honoré.

Des travaux en 2024

Les travaux de correction auront lieu 
cette année et seront d’une durée 
d’environ 5 mois.

Ils consisteront à « corriger le profil 
des courbes hors normes et à 
réduire l’inclinaison de la pente », fait 
savoir Caroline Rondeau, conseillère 
en communication au ministère des 
Transports et de la Mobilité durable.

Ce sera l’entrepreneur choisi qui 
déterminera les entraves lors des tra-
vaux avec les grandes lignes fournies 
par le ministère.

« C’est certain qu’il va y en avoir, pos-
siblement durant toute la période 
des travaux, mais ce n’est pas une 
certitude », révèle la conseillère en 
communication.

Impossible pour le moment de 
savoir si la circulation sera maintenue 
en activité sur 2 voies durant la durée 
des travaux ou si celle-ci s’effectuera 
en alternance lors de la correction.

Toutefois ce genre de situation est 
habituellement « prise en compte 
afin de ne pas nuire aux résidents, 
villégiateurs ou autres personnes 
qui doivent se rendre à des endroits 
précis », dévoile Caroline Rondeau.

 
Travaux attendus

Les travaux visent à établir un 
meilleur accès au chemin de la 
marina qui permet le passage au 
camping et à la plage de la Pointe 
des Fortin.

Ils comprendront également la 
relocalisation d’un tronçon du sen-

tier de véhicule hors-route situé à 
proximité.

La côte à l’est de Portneuf-sur-Mer 
pose des enjeux de visibilité avec 
ses courbes et son sommet abrupte.

Plusieurs accidents y sont survenus 
au fil des années, notamment en 
raison de l’accès au camping par le 
chemin de la marina au pied de la 
côte.

Initialement prévus en 2023, le 
report des travaux a été confirmé 
lors de la séance régulière du 
conseil municipal de Portneuf-sur-
Mer de juillet.

Les travaux de correction de la côte débuteront en 2024. Photo Shirley Kennedy

Côte de Portneuf-sur-Mer

Cinq mois de travaux 
prévus en 2024 

« C’est certain qu’il va y en avoir [des entraves], 
possiblement durant toute la période des travaux, 
mais ce n’est pas une certitude. »

 —Caroline Rondeau

C’est une côte adoucie qui attendra 
les automobilistes circulant sur la 
route 138 à l’est de la municipalité 
en 2024. Moins abrupte et moins 
dangereuse, cette dernière aura 
même un accès sécuritaire au cam-
ping municipal.

Renaud Cyr
rcyr@journalhcn.com

HORAIRE DU CONGÉ DE PÂQUES
À TOUS NOS ANNONCEURS ET COLLABORATEURS

Veuillez prendre note de nos heures de tombée
 ÉDITION DU 3 AVRIL 2024

REMERCIEMENTS ET AVIS DE DÉCÈS : Mercredi 27 mars à 16 h
PETITES ANNONCES : Mercredi 27 mars à 16 h

AVIS PUBLICS, OFFRES D’EMPLOI ET PUBLICITÉS : Mercredi 27 mars à 12 h

NOS BUREAUX SERONT FERMÉS 
LE LUNDI 1er AVRIL 2024
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Le Régime 
canadien de 
soins dentaires 
est arrivé

Découvrez si vous 
êtes admissible et 
quand s’inscrire au 
Canada.ca/Dentaire

Régime
canadien de 
soins dentaires
Accessible. Abordable. Essentiel. 

La santé buccodentaire est essentielle à une 
bonne santé générale. Le Régime canadien 
de soins dentaires aidera des millions de 
Canadiens à accéder aux soins dentaires 
dont ils ont besoin.
Les inscriptions débutent en phases, 
en commençant par les personnes âgées. 
Le régime o�rira une couverture à ceux qui :  

• n’ont pas d’assurance dentaire
• ont un revenu familial inférieur 
 à 90 000 $
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Le Centre de formation pro-
fessionnelle (CFP) de l’Es-
tuaire tente une nouvelle 
approche afi n d’introduire 
ses programmes d’études 
aux élèves de niveau secon-
daire. Ils sont 18 à avoir 
participé à un camp explo-
ratoire durant la semaine de 
relâche.

Karianne Nepton-Philippe 
Initiative de journalisme local

Sur une base volontaire, 
les inscriptions ont étonné 
les organisateurs du Camp 
exploratoire de la formation 
professionnelle.

« Ils sont volontaires, ils ne 
sont pas obligés de le faire. 
Il y a eu un enthousiasme 
quand on a présenté le 
projet. Le recrutement s’est 
bien passé », explique le 
directeur du CFP de l’Es-
tuaire, Michel Savard. 

« On est agréablement 
surpris de la participation. 
Avec dix élèves, j’aurais été 
content, mais fi nalement on 
est monté à 18 et ils sont tous 
intéressés », lance Marc-An-
dré Boulianne, enseignant 
en électricité, qui a dispensé 
un atelier à Baie-Comeau.

Les élèves ont pu se fami-
liariser avec les différents 

programmes de formation 
professionnelle. 

« Les jeunes sont allés au 
Pavillon de la foresterie à 
Forestville où ils ont exploré 
la conduite de machinerie 
lourde. À Baie-Comeau, ils 
étaient en électricité. L’en-
seignant a monté un petit 
laboratoire », cite M.  Savard 
en exemple. 

« Mon père a toujours 
travaillé là-dedans et ça 
m’a toujours intéressé. J’ai 
voulu tester pour savoir si 
je pouvais étudier dans ce 
domaine », déclare Dominic 
Dufour, élève de troisième 
secondaire, qui se voit tra-
vailler en électricité. 

Pour Félix Morin, qui est en 
cinquième secondaire, sa 
passion c’est la mécanique 
auto. « Moi je termine mon 
secondaire et je viens ici, à la 
formation professionnelle », 
déclare-t-il. 

Une première

Le camp est une première 
pour le CFP de l’Estuaire. 

L’idée vient du Centre de 
services scolaire des Rives-
du-Saguenay. 

« On les a rencontrés l’année 
passée. Ils avaient fait cette 
initiative d’un camp de la for-
mation professionnelle, pen-
dant la semaine de relâche », 
fait savoir le directeur. 

Alors que leur camp était 
davantage ciblé sur un 
domaine de formation, le CFP 
de l’Estuaire a voulu ratisser 
plus large en proposant plu-
sieurs programmes.

« En fait, ça s’adresse à des 
élèves qui veulent faire un 
camp pour explorer des 
métiers. Parfois ils ont une 
idée de départ et cela leur 
permet de venir expérimen-

ter », indique Michel Savard.

Des participants satisfaits

Les intéressés provenant 
de Tadoussac à Baie-Trinité 
avaient l’embarras du choix 
quant aux programmes, et 
ce n’est pas la semaine de 
relâche qui les a retenus à la 
maison.

« Dans les groupes que l’on a 
eus, les participants sont très 
intéressés », observe Audrey 
Labonté, régisseuse au CFP 
de l’Estuaire à Forestville.

En plus de se familiariser avec 
quelques notions théoriques 

de base, les participants ont 
pu observer par eux-mêmes 
les conditions d’emplois des 
DEP en allant directement sur 
le terrain.

Les formations, dont certaines 
sont données en continu, sont 
très populaires en termes de 
nombre d’inscriptions.

Certains programmes comme 
Forage au diamant sont déjà 
complets.

« Les besoins sont gros. 
Certaines compagnies nous 
contactent pour recruter 
après les formations », affi rme 
la régisseuse.

Les élèves participant aux classes d’abattage et de voirie forestière. Photo Renaud Cyr

Un camp pour découvrir la formation 
professionnelle

(KNP) C’est terminé le temps où la formation 
professionnelle ne s’adressait qu’aux jeunes 
qui n’étaient pas bons à l’école. C’est le mes-
sage que souhaite passer Michel Savard.

« Il faut faire de la promotion sur ces métiers-là 
envers nos jeunes », mentionne-t-il.

« Il faut sensibiliser de plus en plus de 
jeunes. On travaille même au primaire sur la 
connaissance de soi », ajoute-t-il. 

Les organisateurs du camp exploratoire ont 
remarqué que certains participants, plus 

hésitants à considérer la formation profes-
sionnelle, ont démontré un réel intérêt en 
sortant des ateliers. 

« C’est aussi intéressant parce qu’on enseigne 
un programme précis », remarque M. Savard. 

Selon lui, il s’agit d’une voie d’avenir avec de 
belles perspectives d’emplois. 

« Il y a énormément de travail. Ce sont de 
belles jobs avec de bonnes conditions et 
de bons salaires », fait savoir l’enseignant 
Marc-André Boulianne. 

Valoriser les DEP 
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Déboisement, élargissement des 
chemins d’accès, préparation des 
aires de travail et sécurisation des 
lieux ; voici quelques exemples 
de travaux qui seront effectués en 
2024 à la centrale Bersimis-2. 

Karianne Nepton-Philippe

La réhabilitation des aménagements 
à Bersimis-2 se poursuit.

Hydro-Québec estime les coûts de 
l’ensemble de ce grand chantier à 
un peu moins de 400  millions de 
dollars. 

Des investigations ont été réalisées 
au site de la digue 2 depuis 2020.

Hydro-Québec a recueilli les don-
nées précises pour effectuer un 
portrait de l’état de la digue et de 
sa fondation, explique Andréanne 
Jean, conseillère relation avec le 
milieu Côte-Nord, Bas-St-Laurent, 

Gaspésie et Îles-de-la-Madeleine 
pour Hydro-Québec.

Notons que ces travaux sont néces-
saires pour régler des  problèmes 
d’érosion interne, de stabilité des 
talus et de risque de glissement de 
terrain.

Hydro-Québec effectue divers travaux et investigations à l’aménagement Bersimis-2, construit dans les années 1950. Photo Hydro-Québec

Une année de travaux 
pour Bersimis-2

Scanne le
code QR pour

participer !
Tu es aux études ET tu travailles sur la Côte-Nord?

Tu as un/une BOSS EN OR qui t'aide à équilibrer le tout?

Certificat-cadeau de

Du 12 février au 25 mars 2024Du 12 février au 25 mars 2024

Vous
connaissez un
élève ou un
étudiant qui
travaille?

Partagez-lui
le concours!

250 $
À GAGNER
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« Il est important de préciser que la 
digue 2 ne représente actuellement 
aucun danger pour la population. »

 —Andréanne Jean

Photo Karianne NEPTON-PHILIPPE

« Il est important de préciser 
que la digue 2 ne représente 
actuellement aucun danger 
pour la population, précise 
Mme  Jean. Hydro-Québec 
assure le suivi constant de 
ses installations. »

Février à août

Du mois de février à avril, 
Hydro-Québec réalise des 
travaux de déboisement des 
sites de dépôts, des carrières 
et des aires de chantier pour 
les entrepreneurs.

À partir du mois de mai, il y 

aura des travaux prépara-
toires.

On parle ici de l’élargisse-
ment et la construction de 
routes, puis de la préparation 
de certaines aires de travail. 

Quatre ans

Hydro-Québec prévoit des 
travaux sur une période de 
quatre ans à partir de 2024. 
La fin des travaux est prévue 
en 2027.

Au mois de juillet, elle pourra 
aller de l’avant avec la réha-

bilitation de la fondation de 
la digue 2. 

« Utilisation et transport de 
plusieurs matériaux de rem-
blais et de déblais, excava-
tion et stabilisation de talus 
avec de l’enrochement et 
travaux divers de terrasse-
ment » sont des exemples 
de ce qui sera entrepris, 
explique Mme Jean. 

Suivi

Cette dernière précise par 
courriel que la société d’État 
a « fait un suivi rigoureux de 
ce phénomène naturel ».

« En fonction des observa-
tions et des analyses com-
plétées, nous avons planifié 
des travaux de réhabilitation 
de la fondation de la digue 2 
pour régler le phénomène 
d’érosion interne et assurer 
la pérennité de cet aména-
gement », indique-t-elle.  

EN BREF

Collision mortelle
(JG) Une collision frontale a causé un décès le 10 mars sur le pont Émile-Laurence à Baie-Co-
meau. La Sûreté du Québec a confirmé que l’un des deux conducteurs impliqués dans l’ac-
cident a succombé à ses blessures après avoir été transporté au centre hospitalier. L’identité 
de la personne qui a perdu la vie n’a toujours pas été dévoilée. Rappelons que la route 138 
a été fermée à la circulation plusieurs heures en raison de ce face-à-face survenu lors de 
conditions météorologiques difficiles.

RESTAURATION

SERVICES PROFESSIONNELS

RESTAURATION

SERVICES PROFESSIONNELS

Mindy Savard, d. d. 
22, route Forestière 

Les Escoumins (QC)  G0T 1K0 
Téléphone : 418 233-3380 

Les agences  
d’assurances 

de la Côte-Nord Inc.

418 233-3636 
800 563-6634 

Assurances générales

Welleston Bouchard ltée

Les Bergeronnes  
418 232-6222 

Sacré-Cœur  
418 236-9166

Tél. : 418 233-3334

COMMERCIAL, INDUSTRIEL 
RÉSIDENTIEL

RBQ : 8000-1852-10

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL

Me Denis Turcotte  
Notaire et conseiller juridique 

418 587-4484       

CET  
ESPACE 

EST POUR 
VOUS

 Contactez Claudie Michaud  
418 587-2090 poste 2302

401, route 172 Nord, Sacré-Cœur • 418 236-9444

Surveillez nos publicités et notre page Facebook! 

LA SAISON ÉTANT TERMINÉE 
NOTRE CANTINE EST FERMÉE.
Cependant notre menu cantine ainsi 
que tous nos autres mets demeurent 

disponible à l’année sur les commandes 
pour apporter (418 236-9444)

MERCI DE VOTRE ENCOURAGEMENT!
Bienvenue
   à tous!
Bienvenue
   à tous!
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Lire. 
Découvrir. 

Partager. 

LES GAGNANTS DE NOTRE 
CONCOURS COUREZ LA CHANCE 
DE GAGNER 500 $ D’ÉPICERIE

POUR TÉLÉCHARGER, RENDEZ-VOUS SUR

Alimentation JL
2, 1re Avenue, Forestville | 418 587-6969

Alimentation Tremblay-Laurencelle

259, route 138, Les Escoumins | 418 233-2774

C’est Ghislain Boudreau de Forestville qui a mérité le 500 $ 
d’épicerie à l’Intermarché Alimentation Tremblay-Laurencelle 
des Escoumins remis par Cathy Laurencelle, copropriétaire. 
Monsieur Boudreau est accompagné de sa conjointe 
Natacha Thibeault.

Veuillez noter que les gagnants ont été déterminés 
aléatoirement par système informatique selon la liste des 
personnes ayant procédé au téléchargement de l’application 
au plus tard le 24 février 2024 à minuit. 

Un immense merci à nos précieux partenaires, Alimentation 
Tremblay-Laurencelle des Escoumins et Les Marchés 
Tradition Alimentation JL de Forestville et à nos nombreux 
lecteurs et lectrices qui ont téléchargé notre nouvelle 
application mobile. Il est toujours temps de la télécharger !

Madame Rosella Tremblay de Forestville est l’heureuse gagnante 
du 500 $ d’épicerie off ert par Les Marchés Tradition Alimentation 
JL de Forestville. Martin Chamberland copropriétaire a procédé à 
la remise du prix. 
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CAHIER
EMPLOI
2024
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DÉVELOPPEMENT
ÉCONOMIQUE

Une équipe spécialisée
en gestion et en développement
d’entreprises

DIRECTION 
Claude Brassard, directeur, poste 232, 
claude.brassard@mrchcn.qc.ca

ADJOINTE 
Karine Migneault, adjointe administrative, poste 237, 
karine.migneault@mrchcn.qc.ca

ÉCONOMIQUE
Jean-Sébastien Naud, conseiller en développement des entreprises, poste 233, 
jean-sebastien.naud@mrchcn.qc.ca

Alassane Camara, analyste fi nancier, poste 234,
alassane.camara@mrchcn.qc.ca 

CULTUREL
Kat Lynn Brisebois-Gagnon, conseillère en développement culturel, poste 206, 
kl.brisebois@mrchcn.qc.ca 

INNOVATION
Alain Bossé, conseiller en innovation, poste 244
alain.bosse@mrchcn.qc.ca 

COMMUNAUTAIRE ET SOCIAL
Geneviève Dick, conseillère au développement des communautés, poste 235, 
genevieve.dick@mrchcn.qc.ca 

VITALISATION
Simon Godin-Bilodeau, conseiller en vitalisation municipale, poste 230, 
simon.godin-bilodeau@mrchcn.qc.ca

COMMUNICATIONS
Marylise Bouchard, conseillère aux communications, poste 238
marylise.bouchard@mrchcn.qc.ca

CONSEIL
Le meilleur 
service-conseil 
pour votre entreprise

FINANCEMENT
Pour réaliser 
vos projets

DYNAMISER 
LE TERRITOIRE
Pour voir loin avec vous

SUIVEZ-NOUS!

Nous joindre : 1 866 228-0223 • 418 233-2102 • 26, rue de la rivière, bur. 101 Les Escoumins • www.mrchcn.qc.ca

VOTRE ENTREPRISE, NOTRE PRIORITÉ! 
À VOS CÔTÉS, À CHAQUE ÉTAPE
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► LES ESCOUMINS  
EMPLOIS RÉGULIERS :

ADJOINT(E) ADMINISTRATIF
SADC de la Haute-Côte-Nord
Contactez : Marie Christine Perron
418 233-3495 poste 223
direction@sadchcn.com 

EMPLOIS SAISONNIERS : 

BARISTA (4 POSTES)
Kiboikoi
Contactez : Laurie Fait
581 233-1221
kiboikoi@hotmail.com 

PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN ET À  
LA RÉCEPTION (2 POSTES)
Motel le Marinier
Contactez : Michel Gagnon
418 233-3309
Mich1960@outlook.com

OPÉRATEUR(TRICE) BÉTONNIÈRE (4 postes)
Béton Provincial Ltée
Contactez : David Simard
418 350-1539
d.simard@betonprovincial.com

MATELOT DE PONT (4 POSTES)
Compagnie de Navigation des Basques
Contactez : Jean-Philippe Denis-Rioux
418 851-4676
Gestionheritage1@gmail.com

PRÉPOSÉ(E) DE QUAI
Compagnie de Navigation des Basques
Contactez : Jean-Philippe Denis-Rioux
418 851-4676
Gestionheritage1@gmail.com

EMPLOIS RÉGULIERS,  
SAISONNIERS OU ÉTUDIANTS : 

PRÉPOSÉ(E) À L’ACCUEIL
Association de chasse et pêche Nordique
Contactez : Noella Gagnon
418 233-3062
zecnordique@bellnet.ca

MANŒUVRE SUR LE RÉSEAU ROUTIER
Association de chasse et pêche Nordique
Contactez : Noella Gagnon
418 233-3062
zecnordique@bellnet.ca

TECHNICIEN(ENNE) EN AMÉNAGEMENT  
CYNÉGÉTIQUE ET HALIEUTIQUE (TACH)
Association de chasse et pêche Nordique
Contactez : Noella Gagnon
418 233-3062
zecnordique@bellnet.ca

ASSISTANT(E) À LA PROTECTION  
DE LA FAUNE
Association de chasse et pêche Nordique
Contactez : Noella Gagnon
418 233-3062
zecnordique@bellnet.ca

CUISINIER(ÈRE) (2 POSTES) 
Kiboikoi
Contactez : Laurie Fait
581 322-1221
kiboikoi@hotmail.com 

TECHNICIEN(ENNE) DE CHANTIER 
Béton Provincial Ltée
Contactez : David Simard
418 350-1539
d.simard@betonprovincial.com

VENDEUR(EUSE) (4 POSTES)
Pêcherie Manicouagan
Contactez : Paulette Savard Gagnon
418 233-3122
pmesccb@purmer.ca

► ESSIPIT

EMPLOIS RÉGULIERS

AGENT(E) AUX AFFAIRES PUBLIQUES  
ET RÉDACTION
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

CONSEILLER(ÈRE) EN COMMUNICATION
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

DIRECTEUR(TRICE) GÉNÉRAL RADIO
Radio Essipit HCN inc CHME FM
Personne à contacter : Karine Boucher Plourde
418 233-2509
emplois@essipit.com

EMPLOIS SAISONNIERS, CONTRACTUELS :
TECHNICIEN(ENNE) DE LA FAUNE
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

CONSEILLER(ÈRE) STRATÉGIQUE EN  
GESTION D’ENTENTE DE DÉVELOPPEMENT
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

CONSEILLER(ÈRE) AUX CONSULTATIONS  
(2 POSTES)
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

ANALYSTE EN GÉOMATIQUE
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

COORDONNATEUR(TRICE) 
AUX POURVOIRIES
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

JOURNALIER(ÈRE) SPÉCIALISÉ AUX  
ESPACES VERTS (2 POSTES)
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

JOURNALIER(ÈRE) EN HORTICULTURE
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

CONSEILLER(ÈRE) AUX AFFAIRES  
INDIVIDUELLES
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN MÉNAGER  
(2 POSTES)
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

O P É R A T I O N  E M P L O I  H A U T E - C Ô T E - N O R D  2 0 2 4
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PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN DE TERRAIN  
CAMPING MER ET MONDE
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN MÉNAGER  
CAMPING MER ET MONDE
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

POURVOYEUR(EUSE) (PLUSIEURS)
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

AGENT(E) À L’ACCUEIL ET  
AUX RÉSERVATIONS 
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

TECHNICIEN(ENNE) ET ADMINISTRATEUR  
EN RÉSEAU INFORMATIQUE
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

EMPLOIS SAISONNIERS OU ÉTUDIANTS :

PRÉPOSÉ(E) À L’ACCUEIL  
CAMPING TADOUSSAC
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN DE TERRAIN  
CAMPING TADOUSSAC (PLUSIEURS)
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

PRÉPOSÉ(E) À L’ACCUEIL ET À LA BILLETTERIE  
DE CROISIÈRES (2 POSTES)
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

PILOTE PNEUMATIQUE (3 POSTES)
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

PRÉPOSÉ(E)À L’HABILLAGE ET  
PONTONS (3 POSTES)
Conseil de la Première Nation des Innus Essipit
Contactez : Annie Bellavance
418 233-2509
Annie.bellavance@essipit.com

► LES BERGERONNES

EMPLOIS SAISONNIERS : 

CONTREMAÎTRE EN TRAVAUX D’ÉDUCATION 
DE PEUPLEMENT
Coopérative forestière La Nord-Côtière
Contactez : Véronique Guay
418 232-6267 poste 225
Veronique.guay@lanordcotiere.com

TECHNICIEN(ENNE) FORESTIER (4 POSTES)
Coopérative forestière La Nord-Côtière

Contactez : Véronique Guay

418 232-6267 poste 225

Veronique.guay@lanordcotiere.com

PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN ET  
LA MAINTENANCE DE TERRAIN
Camping Bon-Désir
Contactez : Anik Gagnon
418 232-6244 poste 1245
Campingbondesir@gmail.com 

GARDIEN(ENNE) DE SÉCURITÉ
Camping Bon-Désir
Contactez : Anik Gagnon
418 232-6244 poste 1245
Campingbondesir@gmail.com 

ENTRETIEN MÉNAGER (2 POSTES)
Camping Bon-Désir
Contactez : Anik Gagnon
418 232-6244 poste 1245
Campingbondesir@gmail.com 

AIDE CUISINIER(ÈRE) (2 postes)
Boulangerie cochonne inc.
Contactez : Eric Maillet
418 617-9834
Forge34@outlook.com

PRÉPOSÉ(E) À L’ACCUEIL (2 POSTES)
Paradis Marin
Contactez : Karine Simard
418 514-9585
paradismarin@hotmail.com

PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN MÉNAGER
Paradis Marin
Contactez : Karine Simard
418 514-9585
paradismarin@hotmail.com

EMPLOIS SAISONNIERS OU ÉTUDIANTS :

FEMME DE CHAMBRE
La Bergeronnette inc
Contactez : Anne Roberge
418 232-6642
info@bergeronnette.com 

AGENT(E) D’ACCUEIL
Camping Bon-Désir
Contactez : Anik Gagnon
418 232-6244 poste 1245
Campingbondesir@gmail.com 

►SACRÉ-CŒUR

EMPLOIS RÉGULIERS :

MANŒUVRE DE SCIERIE ET  
MÉCANICIEN(ENNE) INDUSTRIEL (4 POSTES)
Bersaco inc.
Contactez : Chantal Simard
418 236-4633 poste 2233
csimard@boisaco.com 

MÉCANICIEN INDUSTRIEL (2 postes)
Usi-Art Services Inc.
Contactez : Gabriel Tremblay
780 446-1935
gabetrem@gmail.com

MANŒUVRE DE PRODUCTION (5 postes)
Boisaco
Contactez : Michèle Bouchard
418 236-4633
mbouchard@boisaco.com

MÉCANICIEN(ENNE) INDUSTRIEL (5 postes)
Boisaco
Contactez : Michèle Bouchard
418 236-4633
mbouchard@boisaco.com

COMMIS CAISSIER(ÈRE)
Pièces d’autos Deschênes
Contactez : Émilie Deschênes
418 236-4764 poste 22
emilie@padhh.com

O P É R A T I O N  E M P L O I  H A U T E - C Ô T E - N O R D  2 0 2 4
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CHEF DE CUISINE
La croisée des saveurs
Contactez : Olivier Gravel
418 236-4646
Oli.grav28@gmail.com

CUISINIER(ÈRE) DE PRODUCTION (2 POSTES)
La croisée des saveurs
Contactez : Olivier Gravel
418 236-4646
Oli.grav28@gmail.com

EMPLOIS SAISONNIERS : 

PRÉPOSÉ(E) À L’ACCUEIL ET À  
L’ENTRETIEN MÉNAGÉ
Au sommet du Fjord
Contactez : Julie-Christina Picher
418 236-1083
ausommetdufjord@gmail.com 

SERVEUR(EUSE) (2 POSTES)
La croisée des saveurs
Contactez : Olivier Gravel
418 236-4646
Oli.grav28@gmail.com

EMPLOIS RÉGULIERS OU SAISONNIERS :

GUIDE DE PÊCHE AUX SAUMONS
Corporation pêche Ste-Marguerite
Contactez : Marc Gauthier
418 391-1826
cpsmsacrecoeur@hotmail.com 

PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN ET AU SERVICE
Corporation pêche Ste-Marguerite
Contactez : Marc Gauthier
418 391-1826
cpsmsacrecoeur@hotmail.com

EMPLOIS SAISONNIERS OU ÉTUDIANTS :

SAUVETEUR(TEUSE)-MONITEUR(TRICE)
Municipalité de Sacré-Cœur
Contactez : Jeannot Lepage
418 236-4621 poste 35
dg@sacre-coeur.ca 

PRÉPOSÉ(E) AUX PARCS ET ESPACES VERTS
Municipalité de Sacré-Cœur
Contactez : Jeannot Lepage
418 236-4621 poste 35
dg@sacre-coeur.ca 

MONITEUR(TRICE) DE TERRAIN DE  
JEU ET CAMP DE JOUR
Municipalité de Sacré-Cœur
Contactez : Jeannot Lepage
418 236-4621 poste 35
dg@sacre-coeur.ca 

EMPLOYÉ(E) DE LA POURVOIRIE
Pourvoirie des Grands-Ducs
Contactez : Nicolas Gagnon
418 572-2323
pourvoiriedesgrandsducs@outlook.com

►TADOUSSAC

EMPLOIS RÉGULIERS : 

GESTIONNAIRE ET ACHETEUR(EUSE) 
D’ATELIER MÉCANIQUE
Les Entreprises Jacques Dufour & Fils inc. 
Contactez : Pier-Luc Labranche
418 435-2445 poste 2812
pierluclabranche@ejd.ca 

PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN
Hôtel Le Pionnier
Contactez : Patricia Bourgoing
418 514-4275
Patricia.bourgoing@sympatico.ca

EMPLOIS TEMPS PARTIELS :

POMPISTE
Garage Tadoussac
Contactez : Stéphane Cauchon
418 235-4313
garagetadoussac@gmail.com

EMPLOIS SAISONNIERS ET/OU RÉGULIERS : 

AUBERGISTE (3 POSTES)
Auberge jeunesse de Tadoussac
Contactez : Mélanie Duchesne
418 235-4372
ajt@ajtadou.com 

CUISINIER(ÈRE) (2 POSTES)
Auberge jeunesse de Tadoussac
Contactez : Mélanie Duchesne
418 235-4372
ajt@ajtadou.com 

GARDIEN(ENNE) DE NUIT (2 POSTES)
Auberge jeunesse de Tadoussac
Contactez : Mélanie Duchesne
418 235-4372
ajt@ajtadou.com 

SERVEUR(EUSE) DE JOUR
Auberge jeunesse de Tadoussac
Contactez : Mélanie Duchesne
418 235-4372
ajt@ajtadou.com 

RÉCEPTIONNISTE POLYVALENT (2 POSTES)
Domaine des Dunes Tadoussac
Contactez : Nadia Bender
418 235-4843
admin@domainedesdunes.com

PRÉPOSÉ(E) À LA BUANDERIE
Domaine des Dunes Tadoussac
Contactez : Nadia Bender
418 235-4843
admin@domainedesdunes.com

PRÉPOSÉ(E) À L’ENTRETIEN DE  
TERRAIN DE CAMPING
Domaine des Dunes Tadoussac
Contactez : Nadia Bender
418 235-4843
admin@domainedesdunes.com

EMPLOIS SAISONNIERS :

PRÉPOSÉ(E) ENTRETIEN MÉNAGER  
(4 POSTES)
La Galouine Auberge
Contactez : Paryse Deschênes
418 235-4380 ou 418 235-1570
admin@lagalouine.com

PRÉPOSÉ(E) AUX INSTALLATIONS  
AUX VISITEURS 
Parc marin du Saguenay-Saint-Laurent  
(Parcs Canada)
Contactez : Nathalie Bouchard
418 235-4703
cv-ssl@pc.gc.ca

PRÉPOSÉ(E) AUX SERVICES AUX  
VISITEURS (3 POSTES)
Parc marin du Saguenay-Saint-Laurent  
(Parcs Canada)
Contactez : Nathalie Bouchard
418 235-4703
cv-ssl@pc.gc.ca

PRÉPOSÉ(E) À L’EXPÉRIENCE DU VISITEUR 
Parc marin du Saguenay-Saint-Laurent  
(Parcs Canada)
Contactez : Nathalie Bouchard
418 235-4703
cv-ssl@pc.gc.ca

PLONGEUR(EUSE) (2 POSTES)
Le Gibard, café resto
Contactez : Nancy Guay
418 490-2223 ou 418 235 4534
legibard@hotmail.com 

O P É R A T I O N  E M P L O I  H A U T E - C Ô T E - N O R D  2 0 2 4
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ENTRETIEN DES CHAMBRES
Motel l’Anse À L’eau-Tadoussac
Contactez : Stéphane Cauchon
418 235-4313
motellansealeau@gmail.com

RÉCEPTIONNISTE
Motel l’Anse À L’eau-Tadoussac
Contactez : Stéphane Cauchon
418 235-4313
motellansealeau@gmail.com 

EMPLOIS ÉTUDIANTS :

PRÉPOSÉ(E) À LA RÉCEPTION
Hôtel Le Pionnier
Contactez : Patricia Bourgoing
418 514-4275
Patricia.bourgoing@sympatico.ca

EMPLOIS RÉGULIERS,  
SAISONNIERS OU ÉTUDIANT :

PRÉPARATION PRÊT À MANGER  
(AIDE CUISINIER(ÈRE)) (2 POSTES)
Épicerie Coté Tadoussac (Intermarché)
Contactez : Serge Hovington
418 235-4430
epiceriecote@hotmail.com

JOURNALIER(IÈRE) ENTRETIEN  
MÉNAGER (2 POSTES)
Maison Clauphi Tadoussac
Contactez : Fernand
418 235-4303
tadousac@bellnet.ca 

PRÉPOSÉ(E) AUX PONTONS ET  
À L’ACCUEIL (2 POSTES)
Carrefour maritime de Tadoussac (Marina)
Contactez : Julie Tremblay
418 235-4585
marinatadoussac@gmail.com

CAPITAINE DE ZODIAC (7 POSTES)
Croisière AML
Contactez : Alizée Le Moël
418 692-2634 poste 1357
alemoel@croisiereaml.com

CUISINIER(ÈRE) BISTRO (2 POSTES)
Croisière AML
Contactez : Alizée Le Moël
418 692-2634 poste 1357
alemoel@croisiereaml.com

MATELOT (2 POSTES)
Croisière AML
Contactez : Alizée Le Moël
418 692-2634 poste 1357
alemoel@croisiereaml.com

CONSEILLER(ÈRE) EN VENTE À  
LA BOUTIQUE SOUVENIRS (4 POSTES)
Croisière AML
Contactez : Alizée Le Moël
418 692-2634 poste 1357
alemoel@croisiereaml.com

GUIDE NATURALISTE (4 POSTES)
Croisière AML
Contactez : Alizée Le Moël
418 692-2634 poste 1357
alemoel@croisiereaml.com

PRÉPOSÉ(E) À LA BILLETERIE (4 POSTES)
Croisière AML
Contactez : Alizée Le Moël
418 692-2634 poste 1357
alemoel@croisiereaml.com

PRÉPOSÉ(E) À LA RESTAURATION (4 POSTES)
Croisière AML
Contactez : Alizée Le Moël
418 692-2634 poste 1357
alemoel@croisiereaml.com

PRÉPOSÉ(E) AU STATIONNEMENT (4 POSTES)
Croisière AML
Contactez : Alizée Le Moël
418 692-2634 poste 1357
alemoel@croisiereaml.com

PRÉPOSÉ(E) AU SERVICE À LA CLIENTÈLE 
ZODIACS (6 POSTES)
Croisière AML
Contactez : Alizée Le Moël
418 692-2634 poste 1357
alemoel@croisiereaml.com

AIDE-CUISINIER(ÈRE) (2 postes)
Restaurant Motel Chantmartin
Contactez : Kevin Tremblay
418 235-4733 poste 9
emploi@chantmartin.com

COMMIS DÉBARASSEUR(EUSE) (2 postes)
Restaurant Motel Chantmartin
Contactez : Kevin Tremblay
418 235-4733 poste 9
emploi@chantmartin.com

ENTRETIEN DE TERRAIN (2 postes)
Restaurant Motel Chantmartin
Contactez : Kevin Tremblay
418 235-4733 poste 9
emploi@chantmartin.com

PLONGEUR(EUSE) (2 postes)
Restaurant Motel Chantmartin
Contactez : Kevin Tremblay
418 235-4733 poste 9
emploi@chantmartin.com

RÉCEPTIONNISTE (2 postes)
Restaurant Motel Chantmartin
Contactez : Kevin Tremblay
418 235-4733 poste 9
emploi@chantmartin.com

SERVEUR(EUSE) (2 postes)
Restaurant Motel Chantmartin
Contactez : Kevin Tremblay
418 235-4733 poste 9
emploi@chantmartin.com

EMPLOIS RÉGULIERS, SAISONNIERS  
OU RÉSERVES : 

MATELOT (PLUSIEURS)
Société des traversiers du Québec
Contactez : Anne Lerbovici
1 877-787-7483 poste 71110
Dotation.rh@traversiers.gouv.qc.ca

► LONGUE-RIVE

EMPLOIS RÉGULIERS :

ANIMATEUR(TRICE)
La maison des jeunes de Longue-Rive
Contactez : Kathy Tremblay
418 587-3935
Mdj350mdj@gmail.com
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►PORTNEUF-SUR-MER

EMPLOIS SAISONNIERS ET ÉTUDIANTS :

AIDE CUISINIER(ÈRE) (3 POSTES)
Cantine chez Braz
Contactez : Roberto Emond
418 587-3687
belugasio@gmail.com

RESPONSABLE DES ACTIVITÉS 
COMMUNAUTAIRES ET TOURISTIQUES
Municipalité de Portneuf-Sur-Mer
Contactez : Josée Bouchard
418 238-2642 poste 222
direction@portneuf-sur-mer.ca

► FORESTVILLE

EMPLOIS RÉGULIERS :

MÉCANICIEN(ENNE) VÉHICULES 
LOURDS  (2 POSTES)
Roger Foster et fi ls Inc. 
Contactez : Dave Foster
418 587-4676
amin@rogerfosteretfi ls.ca

LAVEUR(EUSE) AUTOMOBILE
Mécanique DAI inc.
Contactez : Dave Perron
418 587-1411
mecaniquedai@hotmail.com

CUISINIER(ÈRE)
Villa de Forestville
Contactez : Christine Gagné
581 623-0240

TECHNICIEN(ENNE) ÉLECTROMÉNAGER
Figma
Contactez : Michel Lapointe
418 587-6311
fi gma@globetrotter.net

PSYCHOLOGUE (2 POSTES)
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Félix Béland
418 589-0806 poste 4859
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

AGENT(E) DE BUREAU CLASSE 1 (2 POSTES) 
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Mery Dieng
418 589-0806 poste 4830
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

INTERVENANT(E) JEUNESSE
CJE Haute-Côte-Nord
Contactez : Hélène Simard
581 324-1110
Helene.simard@cjehcn.qc.ca

CONSEILLER(ÈRE)  À L’ÉDUCATION 
PRÉSCOLAIRE
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Félix Béland
418 589-0806 poste 4859
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

CONSEILLER(ÈRE) EN ORIENTATION
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Félix Béland
418 589-0806 poste 4859
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

CONSEILLER(ÈRE) PÉDAGOGIQUE
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Félix Béland
418 589-0806 poste 4859
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

ORTHOPHONISTE
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Félix Béland
418 589-0806 poste 4859
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

EMPLOIS TEMPS PARTIELS :

CAISSIER(ÈRE)-VENDEUR(EUSE)
Société des Alcools du Québec
Contactez : Pascale Barrette
418 587-2611
Pascale.barrette@saq.qc.ca

ÉLECTRICIEN(ENNE) CONTREMAÎTRE
Synergica Électrique inc.
Contactez : Guylaine Quessy
418 766-2666 poste 414
Guylaine.quessy@synergicaelectrique.com

ÉLECTRICIEN(ENNE) COMPAGNON
Synergica Électrique inc.
Contactez : Guylaine Quessy
418 766-2666 poste 414
Guylaine.quessy@synergicaelectrique.com

CHARGÉ(E) DE PROJET
Synergica Électrique inc.
Contactez : Guylaine Quessy
418 766-2666 poste 414
Guylaine.quessy@synergicaelectrique.com

ESTIMATEUR(TRICE)
Synergica Électrique inc.
Contactez : Guylaine Quessy
418 766-2666 poste 414
Guylaine.quessy@synergicaelectrique.com

EMPLOIS SAISONNIERS OU ÉTUDIANTS : 

ADJOINT(E) ADMINISTRATIF
Les transporteurs en vrac de Forestville
Contactez : Manon Pedneault
418 587-4548
tvracfville@globetrotter.net

EMPLOIS RÉGULIERS, LISTE DE RAPPEL OU 
RÉSERVE DE CANDIDATURE : 

CONCIERGE
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Mery Dieng
418 589-0806 poste 4830
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

AGENT(E) DE BUREAU ET SECRÉTAIRE
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Mery Dieng
418 589-0806 poste 4830
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

ENSEIGNANT(E) 
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Julie Campagna 
418 589-0806 poste 4845
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

ENSEIGNANT(E) EN ARTS ET 
ÉDUCATION PHYSIQUE
Centre de services scolaire de l’Estuaire
Contactez : Julie Campagna
418 589-0806 poste 4845
rh@cssestuaire.gouv.qc.ca

► COLOMBIER

EMPLOIS RÉGULIERS :

AGENT(E) DE DÉVELOPPEMENT
Municipalité de Colombier
Contactez : Milaine Charron
418 565-3343 poste 101
mcharron@colombierhcn.com

PROPOSÉ(E) AUX LOISIRS ET BIBLIOTHÈQUES
Municipalité de Colombier
Contactez : Milaine Charron
418 565-3343 poste 101
mcharron@colombierhcn.com

O P É R A T I O N  E M P L O I  H A U T E - C Ô T E - N O R D  2 0 2 4

EMPLOIS DISPONIBLES

COLOMBIER
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Selon les données de Statistique Canada, 
2 800 emplois ont été créés sur la Côte-Nord 
au cours de la dernière année, passant ainsi de 
34 100 personnes en emploi en 2022 à 36 900 
personnes en emploi en 2023. Le nombre moyen 
de chômeuses et chômeurs a été inférieur à 
1 500 en 2023. En raison de ce faible nombre, le 
taux de chômage n’est pas publié pour la région.

Combinées ensemble, les régions de la Côte-
Nord et du Nord-du-Québec ont eu un nombre 
moyen de chômeuses et chômeurs de 1 500 en 
2023 et le taux de chômage a atteint 2,9 %. Il y 
a eu 49 900 personnes en emploi. Parmi elles, 
6 900 personnes travaillaient à temps partiel 
(moins de 30 heures par semaine à leur emploi 

principal ou à leur unique emploi), dont 2 400 
personnes le faisaient par choix personnel, 
soit 34,8 %.

Si l’on considère l’ensemble de la population 
des 15 à 64 ans, la proportion de celles et 
ceux qui sont en emploi (c’est-à-dire le 
taux d’emploi de cette tranche d’âge) a 
atteint 76,2 % en 2023 sur la Côte-Nord. C’est 
3,8 points de pourcentage de plus que le niveau 
atteint en 2022.

En 2021, la MRC de La Haute-Côte-Nord se 
classait en 5e position des six MRC de la 
Côte-Nord quant à l’importance du revenu 
d’emploi médian des 15-64 ans.

« Saviez-vous que »                                                            

O P É R A T I O N  E M P L O I  H A U T E - C Ô T E - N O R D  2 0 2 4

EMPLOIS DISPONIBLES

Source : Institut de la statistique du Québec (ISQ), exploitation des données fi scales des particuliers de Revenu Québec (RQ), mise à jour le 23 février 2023.

Selon les données du recensement 
de 2021 de Statistique Canada 

(la population de Unamen Shipu et celle de Pakua Shipu 
ne sont pas prises en compte dans le recensement de 2021)

• La population totale de la MRC de La Haute-Côte-Nord 
représente environ 12 % de la population de la région de la 
Côte-Nord.

• Environ 10 % des personnes d’identité autochtone de la 
Côte-Nord résident dans la MRC de La Haute-Côte-Nord.

• Par rapport au recensement de 2016, la population totale dans 
la communauté d’Essipit a augmenté de 4,4 % en 2021. Elle est 
passée de 297 habitants en 2016 à 310 habitants en 2021.

• Il y a eu 8 720 personnes de la MRC de La Haute-Côte-
Nord qui ont touché un revenu en 2020. Parmi elles, 
5 720 personnes ont touché un revenu d’emploi 
(3 085 hommes, 
soit 53,9 % et 2 635 
femmes, soit 46,1 %). 

La moitié de ces 
hommes ont eu un 
revenu d’emploi 
supérieur à 36 800 $ 
alors que la moitié de 
ces femmes ont eu 
un revenu d’emploi 
inférieur à 25 200 $.

Autres statistiques

Le Centre de services scolaire de l’Estuaire est en 

PÉRIODE ACTIVE 
DE RECRUTEMENT!

Plusieurs emplois sont disponibles dans divers domaines.

Visite notre site Web : www.cssestuaire.gouv.qc.ca
Suis-nous sur Facebook : 

Off res d’emploi - Centre de services scolaire de l’Estuaire

Apporte ton CV, nous avons des besoins tout au long de l’année!
Que tu sois disponible à temps plein, quelques jours, quelques heures 

par semaine ou à certaines périodes de l’année, viens nous voir!

Une carrière dans le milieu 
de l’éducation t’intéresse?

Le Centre de services scolaire de l’Estuaire est en 

PÉRIODE ACTIVE 
DE RECRUTEMENT!

Plusieurs emplois sont disponibles dans divers domaines.

Visite notre site Web : www.cssestuaire.gouv.qc.ca
Suis-nous sur Facebook : 

Off res d’emploi - Centre de services scolaire de l’Estuaire

Apporte ton CV, nous avons des besoins tout au long de l’année!
Que tu sois disponible à temps plein, quelques jours, quelques heures 

par semaine ou à certaines périodes de l’année, viens nous voir!

Une carrière dans le milieu 
de l’éducation t’intéresse?
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O P É R A T I O N  E M P L O I  H A U T E - C Ô T E - N O R D  2 0 2 4

EMPLOIS DISPONIBLES

• La population de la Côte-Nord a diminué de 15 % entre 1986 et 2022 alors que celle de l’ensemble 
 du Québec s’est accrue de 30 % au cours de la même période. 

Selon les données de l’Institut de la Statistique du Québec (ISQ)

•

• % des personnes d’identité autochtone de la Côte

•
d’Essipit 

•
revenu d’emploi

hommes ont eu un revenu d’emploi supérieur à 36
femmes ont eu un revenu d’emploi inférieur à 25

Selon les données de l’Institut de la Statistique du Québec (ISQ)
•

de l’ensemble du Québec s’est accrue de 30

’

Source : Institut de la statis-
tique du Québec. Statistique 
Canada, Estimations démo-
graphiques annuelles (régions 
infraprovinciales, janvier 
2023). Adapté par l’Institut de 
la statistique du Québec, mise 
à jour le 11 janvier 2023.

• Entre 1996 et 2022, la population a diminué dans toutes les MRC de la Côte-Nord. 
 Celle de La Haute-Côte-Nord a diminué de près d’un quart (-24 %).

• C’est dans la MRC de La Haute-Côte-Nord que l’âge médian de la  
 population est le plus élevé dans la région. 

 Ainsi, en 2022 :

-  En Haute-Côte-Nord, la moitié de la population avait
plus de 54,5 ans;

-  Dans Le Golfe-du-Saint-Laurent, la moitié de la 
population avait plus de 47,9 ans;

-  Dans la Manicouagan, la moitié de la population 
avait plus de 47,9 ans;

-  En Minganie, la moitié de la population avait plus de 
45,9 ans;

-  Dans les Sept-Rivières, la moitié de la population 
avait plus de 43,4 ans;

-  Dans Caniapiscau, la moitié de la population avait 
plus de 32,3 ans.

• 
près d’un quart (

 2022ᵖ
     
     
     
   
   
     

’

• C’est dans la MRC de Nord que l’âge médian de la population est 

- 
- 

- 
- 
- 
- 

janvier 2023). Adapté par l’Institut de la statistique du Québec, mise à jour le 23 février 2023.

Source : Institut de la statistique 
du Québec. Statistique Canada, 
Estimations démographiques 
annuelles (régions infraprovin-
ciales, janvier 2023). Adapté par 
l’Institut de la statistique du Qué-
bec. Mise à jour le 11 janvier 2023.

Source : Institut de la statistique du Québec. Statistique Canada, Estimations démographiques annuelles (régions 
infraprovinciales, janvier 2023). Adapté par l’Institut de la statistique du Québec, mise à jour le 23 février 2023.

Les Bergeronnes : 
427, rue de la Mer, 2e étage

Forestville :
31, route 138 Ouest 

UN(E) INTERVENANT(E) EST LÀ POUR T’AIDER À :
• Identifi er ton projet professionnel 
 (retour à l’emploi? Retour aux études?)
• Mettre en œuvre ton projet professionnel 
 (accompagnement individuel)
• T’outiller dans ta recherche d’emploi 
 (cv, lettre de présentation, préparation à l’entrevue, etc…)

 Tu as entre 15 et 35 ans,
Le Carrefour jeunesse-emploi 

est là pour toi!

TU AS DES QUESTIONS?
Contacte-nous!

Tous les services sont gratuits!
Suivez-nous sur       CJE HCN 

CONSULTEZ 
NOTRE SITES WEB  www.placeauxjeunes.qc.ca 

Tél. : 581 324-1110cje@cjehcn.qc.ca.

Notes : r : Donnée révisée.    p : Donnée provisoire.

•

• % des personnes d’identité autochtone de la Côte

•
d’Essipit 

•
revenu d’emploi

hommes ont eu un revenu d’emploi supérieur à 36
femmes ont eu un revenu d’emploi inférieur à 25

Selon les données de l’Institut de la Statistique du Québec (ISQ)
•

de l’ensemble du Québec s’est accrue de 30

’

Les Bergeronnes : 
427, rue de la Mer, 2e étage

Forestville :
31, route 138 Ouest 

UN(E) INTERVENANT(E) EST LÀ POUR T’AIDER À :
• Identifi er ton projet professionnel 
 (retour à l’emploi? Retour aux études?)
• Mettre en œuvre ton projet professionnel 
 (accompagnement individuel)
• T’outiller dans ta recherche d’emploi 
 (cv, lettre de présentation, préparation à l’entrevue, etc…)

 Tu as entre 15 et 35 ans,
Le Carrefour jeunesse-emploi 

est là pour toi!

TU AS DES QUESTIONS?
Contacte-nous!

Tous les services sont gratuits!
Suivez-nous sur       CJE HCN 

CONSULTEZ 
NOTRE SITES WEB  www.placeauxjeunes.qc.ca 

Tél. : 581 324-1110cje@cjehcn.qc.ca.

10
 ǀ L

e 
m

er
cr

ed
i 1

3 
m

ar
s 2

02
4 

ǀ H
C

N



OBJECTIF
Mettre en valeur l’eau et la forêt de l’ensemble du 
territoire de la MRC HCN

ORGANISMES ADMISSIBLES
• La MRC et les municipalités;
• Les organismes municipaux et la communauté 

autochtone Essipit;
• Les entreprises privées et d’économie sociale, 

sauf les entreprises privées du secteur fi nancier;
• Les coopératives, à l’exception des coopératives 

du secteur fi nancier;
• Les organismes à but non lucratif.

PROJETS ADMISSIBLES
• Être en lien avec les orientations du 

programme;
• Se dérouler sur le territoire le la MRC incluant 

le territoire non organisé du Lac-au-Brochet.

AIDE FINANCIÈRE
• Ne peut dépasser 50 % des dépenses 

admissibles pour un maximum de 75 000 $
pour une entreprise privée;

• Ne peut dépasser 80 % des dépenses 
admissibles pour un maximum de 75 000 $
pour tous les autres projets admissibles.

POUR PLUS D’INFORMATION, VOIR LE SITE WEB :
www.mrchcn.qc.ca 
Onglet Développement, section Signature 
innovation

La Haute-Côte-Nord,
TERRITOIRE D’EAU ET DE FORÊT

Avant de déposer un projet, 
communiquez avec notre conseiller :

Claude Brassard, directeur du Service de développement
418 233-2102 ou 1-866-228-0223, poste 232
claude.brassard@mrchcn.qc.ca

SAVIEZ-VOUS
QU’AU CJE HCN

POUR LES 15-35 ANS
On peut t’accompagner dans toutes les étapes de ta recherche d’emploi: 
de ton curriculum vitae en passant par la préparation à l’entrevue 
jusqu’à l’entrée chez ton nouvel employeur. On peut également t’aider à 
trouver tes objectifs en employabilité. Notre intervenante est là pour toi.

POUR 18-35 ANS AVEC FORMATION
Si tu souhaites t’installer ou pour un retour en HCN, notre agente 
Place aux jeunes peut t’accompagner dans la recherche d’emploi, de 
logement ou dans la découverte de ton nouveau milieu de vie en HCN. 
On est là pour toi.

POUR LES PERSONNES IMMIGRANTES
Tu viens d’arriver en HCN, tu as besoin d’aide pour t’installer dans 
ton nouveau milieu, notre agente d’intégration en immigration peut 
t’accompagner dans tes recherches de logement, d’emploi. Un soutien 
personnalisé est offert pour te faire connaître les services, organismes 
et activités sur notre territoire. Des activités sont aussi organisées pour 
faciliter le réseautage et t’accompagner vers les différentes ressources 
selon tes besoins, on est là pour toi.

POUR LES EMPLOYEURS
Vous avez trouvé la perle rare pour combler un poste, mais elle hésite 
avant de s’installer. Notre agente Place aux jeunes peut vous aider en 
accompagnement et offrant un séjour à cette personne (18-35 ans).  Un 
accompagnement est aussi possible pour les 35 ans et plus.

Vous avez des personnes immigrantes parmi vos employés ou vous 
compter en accueillir bientôt. Afin de faciliter leur intégration et vous 
soutenir dans l’accueil de ces employés, notre agente en intégration 
peut les accompagner selon les besoins. Nous offrons des activités pour 
favoriser la rétention. Nous sommes là pour vous.

ON A UNE DIVERSITÉ 
DE SERVICES

VOUS POUVEZ NOUS REJOINDRE AU : 

427, rue de la Mer, 2e étage Les Bergeronnes, Québec G0T 1G0
Téléphone :  581 324-1110
Courriel : cjehcn@cjehcn.qc.ca

Quels que soient vos besoins, vos questions,  
nous sommes là pour vous.
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C’était jour de fête à la Villa 
Forestville le 7  mars, alors que 
Marie-Ange Gagnon Tremblay sou-
lignait, en compagnie de sa famille 
immédiate, son 102e  anniversaire 
de naissance. 

Shirley Kennedy

Décorée pour l’occasion, la salle à 
manger de la résidence pour per-
sonnes aînées où réside madame 
Gagnon Tremblay depuis plusieurs 
années affichait un air de fête bien 
senti. 

Attablée au centre de la pièce, la 
reine du jour resplendissait de joie, 
entourée de ses filles et beaux-fils. 

Très émue de l’attention portée à 
son égard, la centenaire a chaleu-
reusement remercié Marc Pigeon, 
attaché politique du député de 
René-Lévesque Yves Montigny, venu 
expressément afin de lui remettre 
un message du premier ministre du 
Québec François Legault ainsi qu’un 
certificat-hommage du député ainsi 
que la médaille de l’Assemblée 
nationale. 

Née le 7  mars 1922, Marie-Ange 
Gagnon a épousé Paul Tremblay en 
1942. Ils ont eu 7  enfants suivis de 
trois générations. 

 Hommages 

  « Vous avez su passer à travers les 
aléas de tout un siècle avec courage, 
débrouillardise, et beaucoup d’ima-
gination, j’en suis certain, a écrit le 
député Yves Montigny. Vous faites 
partie des fiers bâtisseurs de la mer-
veilleuse ville de Forestville et c’est 
en vous racontant que les généra-

tions qui vous succèdent mesureront 
l’ampleur de votre labeur. »

Le certificat honorifique remis par 
la mairesse de Forestville Micheline 
Anctil, souligne en lettres dorées 
que Devenir centenaire, ce n’est pas 
vieillir c’est prendre de la valeur !

La jubilaire s’est dite en excellente 
santé, très heureuse de sa vie et 
surtout, qu’elle n’y voyait pas de dif-
férence entre 100 et 102 ans.

Madame Gagnon-Tremblay entourée de ses filles Rosette, Gervaise et Sylvie Tremblay ainsi que la mairesse de 
Forestville et présidente de Villa Forestville, Micheline Anctil. À l’arrière ses gendres Denis Charron, Guy Gaudreault 
et Réjean Haché. Photo Shirley KENNEDY

Marc Pigeon, attaché politique du député de René-Lévesque Yves 
Montigny, a remis à madame Gagnon-Tremblay un message du premier 
ministre François Legault, une médaille de l’Assemblée nationale ainsi 
qu’un certificat-hommage, de même que madame Anctil au nom du 
conseil municipal.

Marie-Ange Gagnon Tremblay, plus que 
centenaire 

Participez à l’événement 

TOUT POUR ÊTRE BIEN

Brunet Yan Deschênes-Boudreau 
& Alexandra Beaulieu 

25, route 138, Forestville | 418 587-2291

Rendez-vous au brunet.ca et téléchargez notre 
application mobile. Plus de points, 
coupons bien-être et économies!

Jusqu’au 27 mars        
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www.associationtroublesanxieuxcotenord.com    

Café communautaire, accompagnement, autres services
418 295-1888  SANS FRAIS 1 877 695-1888

Suivez-nous sur Facebook

ThÃ©matique / JournÃ©e nationale promotion santÃ© mentale - P010140
P010140 :: Sante Mentale Qc-Cote-Nord
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Dans le cadre d’un sondage Léger réalisé à travers le Québec entre le 16 et le 18 février 
dernier pour le Mouvement Santé mentale Québec, on constate que la grande majorité de la 
population québécoise se considère en bonne santé mentale et la plupart des gens estiment 
avoir une assez bonne estime de soi. Toutefois, force est de constater qu’à la lumière des 
résultats, l’estime de soi et la santé mentale apparaissent comme étant fortement corrélées 
: les résultats démontrent que les Québécois-es ayant une moins bonne perception de leur 
santé mentale ont aussi une moins bonne estime d’eux-mêmes. Il demeure donc essentiel 
de travailler à favoriser la santé mentale et l’estime de soi de la population, particulièrement 
chez les plus jeunes. En effet, on observe dans le sondage que l’estime de soi augmente 
grandement avec l’âge. 

Lors de la Journée nationale de promotion de la santé mentale positive ayant lieu ce 13 
mars, le Mouvement Santé mentale Québec et ses organismes membres souhaitent parler 
de l’importance de contribuer ensemble au développement et au maintien de l’estime et de 
la confiance en soi. Ces derniers agissent comme un pilier sur lequel reposent nos choix, nos 
relations et nos réalisations. Une bonne estime de soi nous dispose à la fois à reconnaître nos 
forces, nos capacités, nos limites, et à exprimer nos besoins. Pour Diane Chayer, t.s.m.s.s., 
présidente et chargée de formation chez Diane Chayer Consultation inc. « l’estime de soi et 
la confiance en soi permettent de soutenir un processus de restauration ou d’acquisition du 
pouvoir d’agir des individus et des groupes. Soutenir leur développement favorise même une 
transformation sociale ».

À LA VEILLE DE LA JOURNÉE NATIONALE DE PROMOTION DE LA SANTÉ 
MENTALE POSITIVE, BONNE NOUVELLE « 74 % DES QUÉBÉCOIS·ES  
ESTIMENT ÊTRE EN BONNE SANTÉ MENTALE» 
L’estime de soi: une astuce pour favoriser la santé mentale

www.associationtroublesanxieuxcotenord.com    

Café communautaire, accompagnement, autres services
418 295-1888  SANS FRAIS 1 877 695-1888

Suivez-nous sur Facebook

Soutien et accompagnement 

aux membres de l’entourage 

d’une personne vivant une 

problématique de santé mentale

Nous pouvons vous aider!

418 295-2090
 info@ancragebc.ca  I  ancragebc.ca

625, boul. Laflèche #1.801, Baie-Comeau

Tu vis des difficultés avec ta conjointe, une 
rupture amoureuse, une perte d’emploi, 
un questionnement dans ton rôle de père 
ou toute autre situation que tu considères 
comme étant difficile pour toi? 

ON PEUT T’AIDER.

767, rue Jalbert, Baie-Comeau 

418 589-4277
www.hommeaidemanicouagan.org16
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PLUS QU’UNE RESPONSABILITÉ INDIVIDUELLE 

Le développement de l’estime de soi n’est pas qu’une responsabilité 
individuelle. Pour plus de la moitié des personnes qui ont répondu au sondage, 
les éléments qui ont le plus d’impacts positifs sur le développement et le 
maintien de l’estime de soi sont les relations amicales, le climat familial, 
le niveau de scolarité, les relations amoureuses et le statut économique. 
À l’inverse, les éléments qui semblent avoir des impacts plus négatifs sont 
les propos et les attitudes discriminatoires et stigmatisantes, les médias en 
général et les médias sociaux, de même que le statut économique. Sur ce 
dernier point, il apparait que le statut économique a des impacts négatifs 
plus importants chez les 18 à 34 ans (26 %) et chez ceux dont le revenu 
familial annuel est de moins de 40 000 $ (25 %), par rapport à 16 % pour 
l’ensemble des Québécois-es, ce qui représente un écart significatif de 10 et 
de 9 points. 

Au niveau du travail, Renée Ouimet, directrice du Mouvement Santé mentale 
Québec, souligne : « J’ai été frappée par le fait qu’un peu moins de la moitié 
des personnes répondantes disent recevoir de la reconnaissance de leurs 
collègues au travail et que pas plus du tiers en reçoivent de leurs supérieur-
es. Pourtant, de nombreuses recherches démontrent depuis des dizaines 
d’années que la reconnaissance au travail est un facteur de protection en 
santé mentale. » Pour Jacques Forest, Ph. D., professeur titulaire à l’École 
des sciences de la gestion de l’UQÀM, « être reconnue comme personne à 
part entière dans son unicité au travail par les collègues et les gestionnaires 
nous donne l’énergie nécessaire pour se mettre en mouvement. La 
reconnaissance de l’effort, de l’investissement, de la manière d’effectuer le 
travail, des résultats et de l’impact de celui-ci permet de satisfaire les besoins 
psychologiques d’autonomie, de compétence et d’affiliation sociale. »

LA MAJORITÉ DES PERSONNES AINÉES ONT UNE BONNE 
ESTIME DE SOI 
On entend beaucoup parler de l’impact du vieillissement de la population. Cependant on ne 
parle pas de cette grande force qu’est l’estime de soi chez les aîné-es. À titre d’exemple, 68 % 
des personnes de 18 à 34 ans disent avoir du respect pour elle-même, comparativement à 
89 % chez les 55 ans et plus; 62 % ont des raisons d’être fières, comparativement à 86 %; 
56 % sont satisfaites d’elle-même, comparativement à 81 %. Et si ce constat nous amenait 
à développer plus de ponts intergénérationnels pour que les personnes aînées puissent jouer 
un rôle d’accompagnement, de pilier? En ce sens, Marjolaine Sioui, Directrice générale à 
la Commission de la santé et des services sociaux des Premières Nations du Québec et du 
Labrador, nous partage un enjeu actuel : « L’évolution de la société a fait perdre la richesse 
des aîné-es, du sage, du transfert de la culture, des cérémonies, du territoire, des savoirs, de la 
langue, de l’histoire, de la famille. Le noyau n’est plus comme avant. Ce qui entraine une perte 
de repères. » Cette réalité est certainement similaire dans plusieurs communautés.

10, rue Boisvert, Port-Cartier, Québec G5B 2G9  I Tél : 418-766-4476 / 1 800-363-4476Tél : 418-766-4476 / 1 800-363-4476
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La fin annoncée des Espaces 
bleus est une opportunité 
à saisir pour améliorer le 
financement des musées 
régionaux, croit la directrice 
du Musée régional de la 
Côte-Nord (MRCN), Joanie 
Jacques.

Vincent Rioux-Berrouard

Le gouvernement du 
Québec souhaitait créer 
des Espaces bleus dans 
chacune des 17  régions 
administratives de la pro-
vince. Par contre, en raison 
de la hausse des coûts de la 
construction, notamment, le 
ministre de la Culture et des 
Communications, Mathieu 
Lacombe, a décidé de 
mettre fin au projet. 

Les Espaces bleus venaient 
avec un financement d’envi-
ron 37 M$ sur cinq ans, pour 
assurer le fonctionnement. 

Mme  Jacques demande que 
ce montant soit réinvesti 
dans le Programme Aide au 
fonctionnement pour les ins-
titutions muséales (PAFIM).

« Les musées régionaux 
en auraient bien besoin », 
indique la directrice du 
MRCN. 

L’organisme Culture Côte-
Nord a d’ailleurs fait la 
même demande auprès du 
gouvernement, par voie de 
communiqué.

Mme  Jacques rappelle que 
le PAFIM n’a pas été boni-
fié depuis de nombreuses 
années. Depuis 2017, le 
MRCN reçoit des montants 
inférieurs à ce qu’il recevait 
en 2016. C’est le PAFIM qui 
permet de financer principa-
lement les opérations cou-
rantes du Musée régional de 
la Côte-Nord.

Mission similaire

Pour la directrice, la fin 
des Espaces bleus est une 
bonne nouvelle, parce que 
ce projet qui voulait faire 
mieux connaitre l’histoire 
des régions du Québec a le 
même objectif que le MRCN. 

« Ce que devait être la mis-
sion des Espaces bleus et 
celle du MRCN se recoupe. 
Elle est sensiblement la 
même. C’est-à-dire, mettre à 
l’avant-plan l’identité québé-
coise, le patrimoine, l’histoire 
et les grands personnages 
historiques. On répond déjà 

à cette mission au Musée 
régional de la Côte-Nord », 
explique Joanie Jacques.

Le gouvernement avait déjà 
annoncé des Espaces bleus 
dans quatre régions du 
Québec. La Côte-Nord n’en 
faisait pas partie.

Musée régional de la Côte-Nord.  Photo archives

Fin des Espaces bleus

Une occasion pour financer les musées 
régionaux

Le maintien de 
l’activité dans

 votre village vous 
interpelle ?Nous avons peut-

être ce qu’il vous
faut pour aller de 

l’avant!

LE PROGRAMME 
DE SOUTIEN À LA
 VITALISATION, 
TU CONNAIS?

Ce sont des subventions
disponibles pour vos 

projets innovants, pour 
dynamiser votre 
milieu et votre 

qualité de vie en 
Haute-Côte-Nord.

TYPES DE PROJETS ADMISSIBLES : 
• Diversifi cation économique
• Tourisme
• Culture
• Loisirs 
• Infrastructures
• Services de proximité
• Services sociaux
• Environnement
• Habitation (pour certains types de projets 
 seulement et/ou conditionnel à l’adoption
 d’un règlement municipal)

ORGANISMES ADMISSIBLES : 
• Municipalités
• Organismes à but non lucratif
• Coopératives et entreprises d’économie 
 sociale
• Organismes des milieux de l’éducation
• Entreprises privées

Pour toute information :
Simon Godin-Bilodeau

Conseiller à la vitalisation municipale 
MRC La Haute-Côte-Nord

418 233-2102 #230
simon.godin-bilodeau@mrchcn.qc.ca

FINANCEMENT ALLANT 

JUSQU’À 100 000 $

Projet 
régional? 

Un bel 
avantage!
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Oui, le Hamas a mal agi en atta-
quant des kibboutz, en tuant des 
enfants, des personnes âgées, des 
jeunes adultes dans un festival, des 
humains innocents dont plusieurs 
Israéliens modérés et des dizaines 
de militants pour la paix.

Mais les représailles en cours depuis 
cette funeste nuit du 7 au 8 octobre 
sont démesurées et font éclater, 
à grand renfort de roquettes, les 
colonnes du temple que devrait 
être le droit international.  

On attaque des hôpitaux bondés. 
On bombarde des écoles qui 
servent de refuge.  Les snipers tirent 
sur tout ce qui bouge, sans distinc-
tion. Des femmes et des enfants sont 
abattus à bout portant. On sabote 
la fragile ligne de vie tendue par la 
distribution alimentaire. Il manque 
de tout. Il fait froid. Les maladies se 
propagent chez ceux qui survivent à 
tout le reste. 

La Palestine est un cimetière à ciel 
ouvert. La bande de Gaza, un tom-
beau.

Le pire de l’humanité se déploie sous 
nos yeux blasés. On les détourne un 
peu, dégoûté, mais pas assez pour 
se lever et crier : c’est ASSEZ! 

De toute façon, qu’est-ce qu’on peut 
faire?

Voici une minuscule réponse à cette 
question qui n’en connaît aucune 
vraiment. Un tout petit diachylon 
sur un ventre déchiré par une plaie 
béante. 

Aider Alaa.

Alaa et les siens

Peut-être que, quand vous lirez ces 
mots, Alaa Shurrab sera morte. Peut-
être qu’elle sera veuve de son mari 
Saleem. Ou peut-être qu’elle pleu-
rera un de ses quatre enfants : 

Mariam, 12 ans, qui rêve de devenir 
chirurgienne et a toute la détermi-
nation pour y arriver, Homam, 10 
ans, futur architecte créatif, Noran, 8 
ans, qui sera un journaliste des plus 
éloquents, et Hesham, 6 ans, futur 
astronaute. C’est elle qui les décrit 
de cette façon, avec tout l’amour 
qu’une mère porte à ses petits.

Sous les bombes, une mère aimante 
reste une mère aimante. La peur au 
corps et l’instinct de survie en prime. 

Avant que le Hamas mette le feu 
aux poudres dans la nuit du 7 au 
8 octobre derniers, Alaa travaillait 
pour un organisme humanitaire 
dans la ville de Gaza.   

«  Nous étions une petite famille 
heureuse, pleine d’amour, de rires 
et d’opportunités, jusqu’à ce que 
les derniers événements malheu-
reux et dévastateurs se déroulent 
à Gaza et changent nos vies pour 
toujours. Notre maison, nos rêves et 
notre avenir ont été ensevelis sous 
les décombres, mais nous sommes 
reconnaissants d’être encore en vie, 
à peine. »

Ces mots sont aussi ceux d’Alaa. 
Ils sont inscrits noir sur blanc sur 
la page web d’une campagne de 
sociofinancement initiée par son 
amie et ancienne collègue Roxanne 
Tremblay, de Baie-Saint-Paul.

Roxanne ne tarit pas d’éloges envers 
son amie Alaa. Elle se rappelle avec 
émotion des samedis à la plage 
avec elle et leurs amies communes, 
à rigoler, fumer la chicha, partager 
un repas. 

«  Sur la côte de Gaza, la mer est 
magnifique! L’accueil des gens, la 
bouffe délicieuse, la résilience, la 
gentillesse… C’est ça, mes souve-
nirs de la Palestine! C’est impres-
sionnant de voir comment les 
Palestiniens peuvent vivre dans une 
situation de blocus depuis 2006 et 
faire des blagues, travailler, vivre… » 
Il faut désormais conjuguer cette 
phrase à l’imparfait.

Les deux femmes sont toujours res-
tées en contact. L’amitié ne connaît 
pas de frontière.

Roxanne voudrait que tout le 
monde connaisse Alaa, ou Roula, ou 
Abu Mahdi, ou Nida. Ses amis. Que 
l’hécatombe en cours ait un visage 
pour chacun d’entre nous comme 
pour elle. Pour nous secouer, nous 
mettre en colère.

«  Il faut humaniser ce conflit-là!  », 
lance-t-elle, à mi-chemin entre le 
découragement et l’indignation.

35 000 $ pour une 
chance de survivre

Roxanne Tremblay sait que l’objectif 
de 35 000 $ sera difficile à atteindre. 
Que même si, miraculeusement, 
il est atteint, la traversée jusqu’à 
l’Égypte, premier pas vers l’espoir, 
sera périlleuse.  

Que même si la somme est amas-
sée, les risques sont là qu’il n’y ait 
plus personne à sauver. Qu’il faudra 
laisser derrière tant d’autres amis. 
Abandonner à son sort tout un 
peuple qu’un autre est déterminé à 
annihiler.

Roxanne Tremblay et Alaa Shurrab en des temps plus heureux sur le bord de la mer à Gaza. 
Photo courtoisie

« Notre maison, nos rêves et notre avenir ont été 
ensevelis sous les décombres, mais nous sommes 
reconnaissants d’être encore en vie, à peine. » 

—  Alaa Shurrab

Assez de circonlocutions. Appelons un génocide un génocide. Quoi qu’en disent les politi-
ciens frileux, notre timoré premier ministre Justin Trudeau en tête, un génocide se déroule 
présentement au vu et au su de la communauté internationale.

I n i t i a t i v e  d e  j o u r n a l i s m e  lo c a l

Emelie Bernier ebernier@lecharlevoisien.com

Mais elle ne peut rester les bras croisés, 
peu importe que les chances de succès 
soient infinitésimales.  

« Alaa est une femme brillante, qui a de 
l’ambition professionnelle, de l’ambition 
pour ses enfants. Elle est comme toi et 
moi et jusqu’au 7 octobre, elle avait une 
belle vie, des amis, un emploi gratifiant, 
un grand appartement. Elle venait d’ins-
taller des meubles neufs! »

Sur le front, les nouvelles ne sont pas 
bonnes. Le logement fraîchement 
remeublé n’est plus que ruines. Alaa et sa 
famille s’entassent dans un appartement 
de quatre chambres avec 35 personnes. 
Les bombardements incessants tout 
autour font régner la terreur. Personne 
ne mange à sa faim. On manque d’eau. Il 
n’y a plus d’électricité. Les enfants ne vont 
plus à l’école depuis des mois. «  C’est 
extrêmement dangereux.  » La situation 
sanitaire frôle la catastrophe.

Les blessures invisibles

Si par quelque prodige, ils s’en sortent 
vivants et sans ecchymoses, ils n’en seront 
pas moins profondément blessés. Et la 
guérison sera longue. 

«  D’une journée à l’autre, ça peut 
leur péter à la gueule! Ça se peut que 
demain, je n’aie plus de contact avec 
elle et que ce soit fini… Je suis ici, au 
Canada, je fais des appels, une 
démarche de sociofinancement, mais
ça se peut que ce soit en vain… », glisse 
Roxanne. 

Mais s’il n’y a qu’une toute petite chance 
que Mariam puisse un jour vous soigner, 
que Homam dessine votre maison de 
rêve, que Hesham mette le pied sur la 
Lune et que Noran vous annonce la fin du 
conflit israélo-palestinien au bulletin de 
nouvelles de 18h, il faut tenter le coup, 
non?

S’informer à la source
Roxanne Tremblay n’écoute plus les nouvelles sur les réseaux nord-américains depuis 
des mois. « On nous livre une information tordue, édulcorée. Les seuls qui montrent 
vraiment ce qui se passe, ce sont les journalistes palestiniens qui risquent leur vie tous 
les jours sur le terrain, qui diffusent sur leurs réseaux sociaux. Et la chaîne Al-Jazeera », 
dit-elle. Elle invite les Charlevoisiens à s’informer aux sources adéquates pour com-
prendre l’ampleur de la tragédie. Et à s’efforcer de comprendre ce qui a mené à l’iné-
luctable marche vers la disparition de la Palestine. 

« J’ai toujours dit : les enfants de mes amis ne verront pas la Palestine. Il y aura toujours 
des Palestiniens, mais la Palestine n’existera plus. » 

Tout porte à croire que la vie, mais surtout la mort, confirmeront les prémonitions de 
Roxanne. 

Depuis le début de cet épisode particulièrement sanglant du 
conflit israélo-palestinien, au moins 88 journalistes ont été 

tués. Du nombre, 83 étaient Palestiniens.  

Pour soutenir la campagne de sociofinancement : 
Give a once happy family an opportunity to live

sur la plateforme Gofundme.

Alaa Shurrab et sa famille avant que leur monde s’écroule. Photo courtoisie

Gaza n’est plus que l’ombre d’elle-même. Image tirée des réseaux sociaux de 
Plestia Alaqad.

Alaa dans le ventre de la guerre

Bisan
La jeune cinéaste Bisan Owda, 25 
ans, livre une information sans fard. 
Du journalisme de terrain mâtiné 
d’une profonde humanité. Et flan-
qué d’une lourde chape de risque. 
wizard_bisan1

Motaz
Photojournaliste, Motaz Azaiza rap-
porte ce qu’il vit et voit au cœur des 
bombardements israéliens sur Gaza. 
Ses moments de découragement 
déchirent l’âme. Cœurs sensibles, 
sachez que les images de Motaz 
sont très difficiles à regarder. Mais 
c’est la vérité toute crue qu’il relaie. 
M. Azaiza a été nommé Homme de 

l’année par le magazine GQ Middle 
East. 
motaz_azaiza

Plestia
Plestia Alaqad témoigne avec une 
candeur bouleversante de la réa-
lité quotidienne dans son coin du 
monde dévasté par la guerre. 
byplestia

Lama Abu
Si les «  reportages » de Lama Abu 
Jamous, cette petite fille de 9 ans 
flottant dans sa veste pare-balles 
au milieu du chaos des camps, ne 
vous tire pas une larme, courez vous 
acheter un cœur. À 
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Oui, le Hamas a mal agi en atta-
quant des kibboutz, en tuant des 
enfants, des personnes âgées, des 
jeunes adultes dans un festival, des 
humains innocents dont plusieurs 
Israéliens modérés et des dizaines 
de militants pour la paix.

Mais les représailles en cours depuis 
cette funeste nuit du 7 au 8 octobre 
sont démesurées et font éclater, 
à grand renfort de roquettes, les 
colonnes du temple que devrait 
être le droit international.  

On attaque des hôpitaux bondés. 
On bombarde des écoles qui 
servent de refuge.  Les snipers tirent 
sur tout ce qui bouge, sans distinc-
tion. Des femmes et des enfants sont 
abattus à bout portant. On sabote 
la fragile ligne de vie tendue par la 
distribution alimentaire. Il manque 
de tout. Il fait froid. Les maladies se 
propagent chez ceux qui survivent à 
tout le reste. 

La Palestine est un cimetière à ciel 
ouvert. La bande de Gaza, un tom-
beau.

Le pire de l’humanité se déploie sous 
nos yeux blasés. On les détourne un 
peu, dégoûté, mais pas assez pour 
se lever et crier : c’est ASSEZ! 

De toute façon, qu’est-ce qu’on peut 
faire?

Voici une minuscule réponse à cette 
question qui n’en connaît aucune 
vraiment. Un tout petit diachylon 
sur un ventre déchiré par une plaie 
béante. 

Aider Alaa.

Alaa et les siens

Peut-être que, quand vous lirez ces 
mots, Alaa Shurrab sera morte. Peut-
être qu’elle sera veuve de son mari 
Saleem. Ou peut-être qu’elle pleu-
rera un de ses quatre enfants : 

Mariam, 12 ans, qui rêve de devenir 
chirurgienne et a toute la détermi-
nation pour y arriver, Homam, 10 
ans, futur architecte créatif, Noran, 8 
ans, qui sera un journaliste des plus 
éloquents, et Hesham, 6 ans, futur 
astronaute. C’est elle qui les décrit 
de cette façon, avec tout l’amour 
qu’une mère porte à ses petits.

Sous les bombes, une mère aimante 
reste une mère aimante. La peur au 
corps et l’instinct de survie en prime. 

Avant que le Hamas mette le feu 
aux poudres dans la nuit du 7 au 
8 octobre derniers, Alaa travaillait 
pour un organisme humanitaire 
dans la ville de Gaza.   

«  Nous étions une petite famille 
heureuse, pleine d’amour, de rires 
et d’opportunités, jusqu’à ce que 
les derniers événements malheu-
reux et dévastateurs se déroulent 
à Gaza et changent nos vies pour 
toujours. Notre maison, nos rêves et 
notre avenir ont été ensevelis sous 
les décombres, mais nous sommes 
reconnaissants d’être encore en vie, 
à peine. »

Ces mots sont aussi ceux d’Alaa. 
Ils sont inscrits noir sur blanc sur 
la page web d’une campagne de 
sociofinancement initiée par son 
amie et ancienne collègue Roxanne 
Tremblay, de Baie-Saint-Paul.

Roxanne ne tarit pas d’éloges envers 
son amie Alaa. Elle se rappelle avec 
émotion des samedis à la plage 
avec elle et leurs amies communes, 
à rigoler, fumer la chicha, partager 
un repas. 

«  Sur la côte de Gaza, la mer est 
magnifique! L’accueil des gens, la 
bouffe délicieuse, la résilience, la 
gentillesse… C’est ça, mes souve-
nirs de la Palestine! C’est impres-
sionnant de voir comment les 
Palestiniens peuvent vivre dans une 
situation de blocus depuis 2006 et 
faire des blagues, travailler, vivre… » 
Il faut désormais conjuguer cette 
phrase à l’imparfait.

Les deux femmes sont toujours res-
tées en contact. L’amitié ne connaît 
pas de frontière.

Roxanne voudrait que tout le 
monde connaisse Alaa, ou Roula, ou 
Abu Mahdi, ou Nida. Ses amis. Que 
l’hécatombe en cours ait un visage 
pour chacun d’entre nous comme 
pour elle. Pour nous secouer, nous 
mettre en colère.

«  Il faut humaniser ce conflit-là!  », 
lance-t-elle, à mi-chemin entre le 
découragement et l’indignation.

35 000 $ pour une 
chance de survivre

Roxanne Tremblay sait que l’objectif 
de 35 000 $ sera difficile à atteindre. 
Que même si, miraculeusement, 
il est atteint, la traversée jusqu’à 
l’Égypte, premier pas vers l’espoir, 
sera périlleuse.  

Que même si la somme est amas-
sée, les risques sont là qu’il n’y ait 
plus personne à sauver. Qu’il faudra 
laisser derrière tant d’autres amis. 
Abandonner à son sort tout un 
peuple qu’un autre est déterminé à 
annihiler.

Roxanne Tremblay et Alaa Shurrab en des temps plus heureux sur le bord de la mer à Gaza. 
Photo courtoisie

« Notre maison, nos rêves et notre avenir ont été 
ensevelis sous les décombres, mais nous sommes 
reconnaissants d’être encore en vie, à peine. » 

—  Alaa Shurrab

Assez de circonlocutions. Appelons un génocide un génocide. Quoi qu’en disent les politi-
ciens frileux, notre timoré premier ministre Justin Trudeau en tête, un génocide se déroule 
présentement au vu et au su de la communauté internationale.

I n i t i a t i v e  d e  j o u r n a l i s m e  lo c a l

Emelie Bernier ebernier@lecharlevoisien.com

Mais elle ne peut rester les bras croisés, 
peu importe que les chances de succès 
soient infinitésimales.  

« Alaa est une femme brillante, qui a de 
l’ambition professionnelle, de l’ambition 
pour ses enfants. Elle est comme toi et 
moi et jusqu’au 7 octobre, elle avait une 
belle vie, des amis, un emploi gratifiant, 
un grand appartement. Elle venait d’ins-
taller des meubles neufs! »

Sur le front, les nouvelles ne sont pas 
bonnes. Le logement fraîchement 
remeublé n’est plus que ruines. Alaa et sa 
famille s’entassent dans un appartement 
de quatre chambres avec 35 personnes. 
Les bombardements incessants tout 
autour font régner la terreur. Personne 
ne mange à sa faim. On manque d’eau. Il 
n’y a plus d’électricité. Les enfants ne vont 
plus à l’école depuis des mois. «  C’est 
extrêmement dangereux.  » La situation 
sanitaire frôle la catastrophe.

Les blessures invisibles

Si par quelque prodige, ils s’en sortent 
vivants et sans ecchymoses, ils n’en seront 
pas moins profondément blessés. Et la 
guérison sera longue. 

«  D’une journée à l’autre, ça peut 
leur péter à la gueule! Ça se peut que 
demain, je n’aie plus de contact avec 
elle et que ce soit fini… Je suis ici, au 
Canada, je fais des appels, une 
démarche de sociofinancement, mais
ça se peut que ce soit en vain… », glisse 
Roxanne. 

Mais s’il n’y a qu’une toute petite chance 
que Mariam puisse un jour vous soigner, 
que Homam dessine votre maison de 
rêve, que Hesham mette le pied sur la 
Lune et que Noran vous annonce la fin du 
conflit israélo-palestinien au bulletin de 
nouvelles de 18h, il faut tenter le coup, 
non?

S’informer à la source
Roxanne Tremblay n’écoute plus les nouvelles sur les réseaux nord-américains depuis 
des mois. « On nous livre une information tordue, édulcorée. Les seuls qui montrent 
vraiment ce qui se passe, ce sont les journalistes palestiniens qui risquent leur vie tous 
les jours sur le terrain, qui diffusent sur leurs réseaux sociaux. Et la chaîne Al-Jazeera », 
dit-elle. Elle invite les Charlevoisiens à s’informer aux sources adéquates pour com-
prendre l’ampleur de la tragédie. Et à s’efforcer de comprendre ce qui a mené à l’iné-
luctable marche vers la disparition de la Palestine. 

« J’ai toujours dit : les enfants de mes amis ne verront pas la Palestine. Il y aura toujours 
des Palestiniens, mais la Palestine n’existera plus. » 

Tout porte à croire que la vie, mais surtout la mort, confirmeront les prémonitions de 
Roxanne. 

Depuis le début de cet épisode particulièrement sanglant du 
conflit israélo-palestinien, au moins 88 journalistes ont été 

tués. Du nombre, 83 étaient Palestiniens.  

Pour soutenir la campagne de sociofinancement : 
Give a once happy family an opportunity to live

sur la plateforme Gofundme.

Alaa Shurrab et sa famille avant que leur monde s’écroule. Photo courtoisie

Gaza n’est plus que l’ombre d’elle-même. Image tirée des réseaux sociaux de 
Plestia Alaqad.

Alaa dans le ventre de la guerre

Bisan
La jeune cinéaste Bisan Owda, 25 
ans, livre une information sans fard. 
Du journalisme de terrain mâtiné 
d’une profonde humanité. Et flan-
qué d’une lourde chape de risque. 
wizard_bisan1

Motaz
Photojournaliste, Motaz Azaiza rap-
porte ce qu’il vit et voit au cœur des 
bombardements israéliens sur Gaza. 
Ses moments de découragement 
déchirent l’âme. Cœurs sensibles, 
sachez que les images de Motaz 
sont très difficiles à regarder. Mais 
c’est la vérité toute crue qu’il relaie. 
M. Azaiza a été nommé Homme de 

l’année par le magazine GQ Middle 
East. 
motaz_azaiza

Plestia
Plestia Alaqad témoigne avec une 
candeur bouleversante de la réa-
lité quotidienne dans son coin du 
monde dévasté par la guerre. 
byplestia

Lama Abu
Si les «  reportages » de Lama Abu 
Jamous, cette petite fille de 9 ans 
flottant dans sa veste pare-balles 
au milieu du chaos des camps, ne 
vous tire pas une larme, courez vous 
acheter un cœur. À 
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Pour le président du comité de tra-
vail sur le transport aérien régional 
et député de René-Lévesque, Yves 
Montigny, Sept-Îles est maintenant 
la « plaque tournante du transport 
aérien dans l’est du Québec ». 

Emy-Jane Déry  
edery@lenord-cotier.com

L’Assemblée des MRC de la Côte-
Nord a fait une sortie pour décrire 
comme en pleine « déchéance » le 
transport aérien sur la Côte-Nord. 
Les élus s’indignent de « l’inertie du 
comité permanent sur le transport 
aérien », duquel est président le 
député caquiste, Yves Montigny. 

Ce dernier voit les choses d’une tout 
autre façon. 

« Sept-Îles est devenue une plaque 
tournante du transport aérien dans 
l’est du Québec, au moment où on 
se parle », a réagi le député.  

La compagnie Air Liaison a notam-
ment fait savoir qu’elle souhaitait 
encore augmenter son offre de ser-
vice dans la région, d’ici le printemps. 

L’offre aérienne septilienne a aug-
menté de 30 % en janvier 2024, par 
rapport à janvier de l’année précé-
dente, a avancé le député.

« Sept-Îles est maintenant un aéro-
port majeur au Québec, ce qu’il 
n’était pas avant la pandémie. 60 % 
des vols du programme PAAR sont 
sur ce territoire, ce n’est pas rien », 
a-t-il souligné, ajoutant qu’il est 
quand même conscient qu’il y a 
encore du travail à faire. 

En Basse-Côte-Nord, la situation est 
différente. Yves Montigny dit avoir 
entendu les élus, lors d’une visite 
l’été dernier. 

Il affirme travailler en priorité sur une 
meilleure offre de vols intrarégio-
naux.

« On ne veut pas payer 1 500 $ pour 
un vol de la Basse-Côte-Nord vers 
Sept-Îles. On est dans la même 
région, on devrait avoir des prix rai-
sonnables », a-t-il dit. 

Il regarde aussi une solution qui per-
mettrait d’éviter la phase « rembour-

sement » dans le programme PAAR 
et d’offrir des billets à prix réduit, dès 
le départ. 

« On travaille différents scénarios. Je 
les ai écoutés [les élus], on a transmis 
ça à la ministre [Geneviève Guilba-
ult] et nous sommes dans le dernier 
droit des solutions. » 

Pas à l’abri

Pour le maire de Sept-Îles, les pro-
blèmes de transport aérien ne sont 
pas tous réglés, bien que le député 
Montigny fasse état de « la nouvelle 
plaque tournante du transport aérien 
dans l’est », lorsqu’il est question de 
l’aéroport de Sept-Îles. Encore dans 
les dernières semaines, il a reçu des 
commentaires qui vont dans le sens 
contraire.

« Je connais des gens que leur vol 
a été annulé, retardé, il y a encore 
beaucoup de problèmes. Il ne faut 
pas dire que le ciel est bleu », a-t-il 
affirmé. « On est peut-être un peu 
plus privilégié que d’autres endroits 
où l’avion se pose, mais quand 
même, nous ne sommes pas à l’abri. »

Celui qui est aussi préfet de la 
MRC de Sept-Rivières depuis peu, 
endosse pleinement la sortie de 
l’Assemblée des MRC de la Côte-
Nord, qui parle de la « déchéance du 
transport aérien sur la Côte-Nord ». 

Denis Miousse pense particulière-
ment au manque d’accès à des vols 
intrarégionaux. 

« Ça n’a pas de svp de bon sens que 
tu pars de Chevery pour aller à Sept-
Îles et que ça te coûte 1 500 $, c’est 
fou raide. » 

Aéroport de Sept-Îles. Photo Emy-Jane Déry

Sept-Îles

La nouvelle plaque tournante dans l’est

HCN EN DIRECT/BEL ÂGE

FORESTVILLE

Club FADOQ
Voici les activités qui vous sont 
offertes: Le mardi c’est le pickleball à 
9 h 30 et les quilles à 13 h. Le mercredi 
ce sont les cartes, baseball poche 
et palet américain (shufflerboard) à 
13 h 30. Le jeudi 21 mars débutera 
les séances du Programme intégré 
d’équilibre du pieds avec Julie 
Bourgeault, kinésiologue du CISSS. Il 
reste encore quelques places, si vous 
êtes intéressé pour information Claire 
Boulianne 418 587-4829. Bienvenue à 
tous!

Fabrique Saint-Luc
Nous aurons un brunch tous les 4es 
dimanches du mois jusqu’à la fin mai, 
soit les 24 mars, 28 avril et 26 mai de 8 
h à 12 h. Le coût est de 10$ adulte, 5$ 
pour les 6 à 12 ans et gratuit pour les 5 
ans et moins. Bienvenue à tous!

Chevaliers de Colomb
Nous aurons une réunion mensuelle 
le 14 mars à 19 h, au carrefour des 

Chevaliers de Colomb. Vendredi le 
15 mars à 13 h 30, nous aurons une 
initiation des 1er, 2e, et 3e degrés. 
Bienvenue à tous les membres. Un 
bingo chocolat aura lieu le 20 mars à 
20 h. Le 23 mars notre soirée souper 
qui vous propose comme menu du 
pâté au saumon.  En musique Milaine 
Charron pour vous faire danser, 
vous devez réserver votre place au  
418 587-1563. Bienvenue à tous!

ST-MARC DE LATOUR

Club FADOQ
Un bingo chocolat aura lieu le 23 mars 
à 13 h 30 et le 24 mars, un déjeuner 
vous sera servi dès 7 h 30. Bienvenue 
à tous!

COLOMBIER

Club FADOQ
Tous les 1ers dimanches du mois 
aura lieu un déjeuner, et ce jusqu’au 
mois de mai à la fête des Mères. 
Nos activités ont lieu le lundi et le 
mercredi. Pour les cartes ce sont les 
samedis soir dès 18 h 30. Bienvenue 
à tous!

PORTNEUF-SUR-MER

Club FADOQ
Tous les dimanches de 13 à 16 h 
venez participer aux activités, comme 
jouer aux cartes, sac de sable, jeux 
d’anneaux, jok-r-ummy, skip-bo, 
cribble et beaucoup d’autres. Nos 
déjeuners seront le 3e dimanche du 
mois soit le 17 mars et le 21 avril. 
Bienvenue à tous!

LONGUE-RIVE

Club FADOQ
Un déjeuner aura lieu le 17 mars au 
530, rue Principale, de 7 h 30 à 11 h. 
Le coût est de 10 $ adulte, 5 $ enfant 
de 5 à 12 ans et gratuit pour les 4 
ans et moins. Nous avons un tirage 
de chocolat de Pâques, vous pouvez 
vous procurer des billets auprès 
des membres du comité au coût de  
3 billets pour 5$. Venez vous divertir 
avec nos jeux, le lundi et le vendredi 
dès 13 h. Bienvenue à tous!

 

À tous les organismes 
communautaires

de la Haute-Côte-Nord

Vous devez faire parvenir   
vos informations à  

cmichaud@journalhcn.com  
avant le mercredi  midi  

de la semaine précédant  
la sortie de journal.

Merci de votre 
collaboration!
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(EJD) Le soleil brillait de plein feu, 
pourtant, les vols ont dû être retar-
dés pendant trois jours la semaine 
dernière, à Blanc-Sablon. Les vents 
empêchaient tout décollage et atter-
rissage, ce qui a provoqué du retard 
sur l’horaire pour les passagers et des 
frais supplémentaires pour le trans-
porteur : une réalité méconnue, croit 
Air Liaison. 

« Les aéroports ont été conçus à une 
époque où ce n’était pas un service 
essentiel et elles sont dans des zones 
de vent (…) Quelques-unes, c’est 
hallucinant ! », a lancé Yves Côté, 
directeur du service à la clientèle et 
du développement des affaires chez 
Air Liaison. 

L’entreprise aérienne évalue actuelle-
ment la possibilité d’augmenter son 
offre à partir de l’aéroport de Sept-
Îles, d’ici les prochains mois. Derniè-
rement, elle a investi près de 2  M$ 
sur la Côte-Nord. Elle a optimisé ses 
infrastructures en Basse-Côte-Nord, 

lui permettant notamment de devenir 
autonome en termes d’alimentation 
en carburant. 

« Ça a été de gros investissements, 
mais l’essence nous coûte maintenant 
70 % moins cher qu’avant. Sur le long 
terme, on est gagnant », a expliqué 
M. Côté. 

Il est d’avis que ça fait partie de la clé 
pour mettre en place un service de 
transport aérien régional rentable et 
efficace  : l’autonomie, qui permet un 
meilleur contrôle des coûts. 

La Côte-Nord représente une situa-
tion qui est unique au Canada, croit-il. 

Aux yeux des consommateurs, les 
coûts paraissent impressionnants pour 
un vol entre Sept-Îles et Blanc-Sablon. 
Ils sont plus élevés qu’un vol entre 
Québec et Paris. 

Quand les vols sont retardés en raison 
de la météo, non seulement il y a du 
retard pour tout le monde, mais il y a 
aussi des frais supplémentaires pour 
le transporteur. 

« On se ramasse en surcapacité et je 
paye les pilotes qui demeurent au 
sol et je les repaye en temps double 
pour rattraper les journées de retard », 
a-t-il illustré.  « On est probablement 
la seule région au Canada à avoir 
une réalité de vol complexe comme 
celle-là. Ça a un impact important sur 
le respect des horaires. » 

Et sur le trajet entre Sept-Îles et 
Blanc-Sablon, l’avion se posera et 
décollera de nombreuses fois pour 
desservir les petits villages. 

« Les coûts d’entretien pour la même 
distance parcourue sont beaucoup 
plus élevés que pour un transporteur 
qui fait juste de la longue distance. 
Naturellement, les coûts d’entretien 
sont rapportés par siège et ça peut 

sembler énorme, mais les coûts d’opé-
ration sont beaucoup plus élevés », a 
expliqué M. Côté. 

Ramener les petits marchés

Pour Sept-Îles, Air Liaison envisage 
donc de ramener des vols vers Mont-
Joli, Gaspé et les Îles-de-la-Madeleine. 
La compagnie en est à évaluer si elle 
peut atteindre son seuil de rentabilité 
en offrant le service à l’année.

Elle vise notamment une clientèle de 
travailleurs qui font régulièrement le 
trajet entre la rive sud et la rive nord. 
Il y a un potentiel pour les familles qui 
veulent se visiter et les touristes. Une 
clientèle médicale pourrait également 
faire partie de l’équation.

L’intention de Québec de possible-
ment inclure les vols intrarégionaux 
dans le programme PAAR et ses billets 
à 500 $ aura certainement un impact 
dans la décision de l’entreprise d’aller 
de l’avant, ou non. 

Côte-Nord

Une réalité de vol unique au Canada

Nécrologie

Pour planifier vos arrangements préalables 
 

Pour vous accompagner lors d’un décès 
 

Pour un soutien au deuil

cfhcn.ca  •  418 589-2570 
De Tadoussac à Baie-Trinité

Cartes de dons disponibles  
dans les salons funéraires  

ou sur le site Web  :  
fondationsssmanicouagan.com  

ou par téléphone :   
418 589-3701 poste 302293

Un don à la mémoire d’un être cher à la  
Fondation de votre centre de santé :  
un geste de COEUR … pour la SANTÉ  

des gens qui demeurent!
Les dons peuvent aussi être dédiés aux secteurs : 

- hospitalier (hôpital Le Royer)  
-  oncologie (cancer) 
- hébergement et soins  

de longue durée  
      (Centres N.-A.-Labrie et Boisvert)  
- protection de la jeunesse

Au Centre multiservices de santé et de services sociaux des Escoumins, le  
29 février 2024, à l’âge de 88 ans, est décédée madame Françoise Lajoie, fille 
de feu madame Bernadette Sirois et de feu monsieur Charles-Auguste Lajoie, 
épouse de feu monsieur Jean-Arthur Tremblay. Elle demeurait à Colombier.

En respect des volontés de madame Françoise Lajoie, veuillez prendre note 
qu’il n’y aura pas de cérémonie. Une prière au cimetière de Colombier aura 
lieu à une date ultérieure. 

Elle laisse dans le deuil, ses enfants : Jean-René (Marlène Gagné), Laurens  
(Sylvie Vincent), Paulo (Agathe Tremblay), Fernando et Guylaine 
(Henrio Gallant); ses petits-enfants : Jimmy, Jonathan, Laurie, Cindy, Isabelle, Audrey,  
Joanie, Billy, Patrick, Yannick Frédéric et ses arrière-petits-enfants; ses frères 
et sœurs : Marie-Claire, Gabrielle, Gervais ainsi que ses beaux-frères et  
belles-sœurs, oncles, neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s. 

Elle était aussi la sœur de feu Roger, feu Léopold et feu Monette. 

Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à :

La Fondation du Centre de santé des Nord-Côtiers - 4, rue de l’Hôpital, C.P. 
3007 - Les Escoumins (Québec) G0T 1K0 

https://fondationcsnc.org/

La famille tient à remercier le personnel de l’hôpital des Escoumins, pour  
les soins humains, professionnels et respectueux qu’il a prodigués.

Françoise Lajoie
1936 - 2024

180, route 138 Ouest, Forestville  
Tél. : 418 587-2050

cfhcn.ca

Avis de décès

Les services  
professionnels  
ont été confiés à :

Est décédé à Québec, entouré de sa famille et amis, le 29 février 
2024, à l’âge de 65 ans, M. Gilles St-Gelais. Il était originaire des 
Escoumins. 

Il laisse dans le deuil ses enfants : Wendy (Jérémie), Marie-Eve 
(Stéphane) et Steven (Valérianne), son frère Michel (Josée); ses 
sœurs : Charlotte (Laurent), Francine (feu Régis), Suzanne, Hélène 
(Florent) et feu Nicole. Il laisse également dans le deuil ses petits-
enfants adorés : Samaël, Léane, Léonie et Charlie. Son départ 
laissera aussi un grand vide pour tous ses nombreux amis, membres 
de la famille et anciens collègues. 

Selon ses volontés, il n’y aura pas de célébration, mais un message 
qu’il voulait transmettre à tous ses êtres chers :

« À vous tous que j’aime, je serai toujours avec vous, Gilles »

 Vos marques de sympathie peuvent se témoigner par un don à 
la Société canadienne du cancer ou n’importe quel organisme qui 
vient en aide aux enfants, car cela lui tenait à coeur. 

 « Ce qui compte, ce ne sont pas les années qu’il y a eu dans la vie. 
C’est la vie qu’il y a eu dans les années. » Abraham L.

GILLES ST-GELAIS

Avis de décès
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ACHAT antiquités $ de 
tout genre! Tadoussac à 
Baie-Comeau, Saguenay. 
Fermeture de maison, 
succession, vide-grenier, 
garage, ferme, de tout 
$$$. Achat de vieilleries 
$, outils $, jouets $, col-
lection $. Paye comptant 
$$$. Tél. 418 514-8978

LOT DE SCIES À CHAINE, 
1 BALAI MÉCANIQUE 
DE 4 PIEDS. TÉL. 418 
589-4227

ROULOTTE OUTBACK 
2021. 22 pieds, 1 exten-
sion. Très bon état, n’a 
pratiquement pas servi. 
Possibilité de finan-
cement. Tél. 418 296-
1578 ou 418 818-5930. 
Demander Pierre.

ACHÈTE vos vieux jeux et 
vieilles consoles, Nintendo 
NES, Super Nintendo, Nin-
tendo 64, Wii, Wii U, Nin-
tendo Switch, Gameboy, 
DS, 3DS, Sega Genesis, 
Sega Saturne, Dreamcast, 
Playstation, Xbox, Vectrex, 
Coleco, Intellevision, Vir-
tial Boy, Turbo Grafix, 
Atari, figurine Amiibo ou 
autres consoles. Offre très 
bon prix pour vos jeux et 
consoles $$. Tél. 418 297-
9523

OFFRE DE SERVICE À LA RECHERCHE  
D’UN EMPLOI?

VISITEZ LE 

ASTROLOGIE/ OCCUL-
TISME/ CARTOMANCIE

DIVERS

DIVERS À VENDRE

www.niveauxdeau.gc.ca

Les Marées
source: environnement Canada

2024-03-13 (mer)

Heure (m) (pi)

04:57 4.5 14.6

11:19 -0.2 -0.5

17:24 4 13.2

23:28 0.3 0.9

2024-03-14 (Jeu)

Heure (m) (pi)

05:40 4.3 14.2

12:07 0.1 0.4

18:10 3.7 12

2024-03-15 (ven)

Heure (m) (pi)

00:09 0.5 1.8

06:27 4.1 13.4

12:59 0.5 1.7

18:59 3.3 10.7

2024-03-16 (sam)

Heure (m) (pi)

00:52 0.9 2.9

07:20 3.8 12.5

14:05 0.9 3

19:56 2.9 9.4

2024-03-17 (dim)

Heure (m) (pi)

01:43 1.2 3.9

08:23 3.5 11.6

15:34 1.2 3.9

21:11 2.6 8.4

2024-03-18 (lun)

Heure (m) (pi)

02:59 1.5 4.8

09:41 3.3 11

17:07 1.2 4

22:45 2.5 8.1

2024-03-19 (mar)

Heure (m) (pi)

04:38 1.6 5.1

11:06 3.3 10.9

18:18 1.1 3.7

FORESTVILLE ANA Médium, spécialiste 
des questions amoureuses 
depuis 25 ans. Le secret 
des rencontres positives, 
la méthode pour récupé-
rer son ex et des centaines 
de couples sauvés durable-
ment, réponses précises et 
datées. Tél. 450 309-0125

CONTACTS directs et ren-
contres sur le service #1 au 
Québec! Conversations, 
rencontres inattendues, 
des aventures inoubliables 
vous attendent.  Goûtez la 
différence! Appelez le 438 
899-7001 pour les écouter, 
leur parler, ou, depuis votre 
cellulaire faites le # (carré) 
6920. (Des frais peuvent 
s’appliquer). L’aventure est 
au bout de la ligne. www.
lesseductrices.ca  

AGENCES/ RENCONTRES

ACHAT antiquités $ de tout 
genre! Tadoussac à Baie-Co-
meau, Saguenay. Fermeture 
de maison, succession, vide-
grenier, garage, ferme, de 
tout $$$. Achat de vieilleries 
$, outils $, jouets $, collec-
tion $. Paye comptant $$$. 
Tél. 418 514-8978 

 

Camps de chasse sur le bord 
du réservoir manic 3 à 30 
min passer le motel énergie. 
16'x20' 4 saisons, frigidaire, 
poêle au propane, remise à 4 
roues. Accessible en pickup. 
Contacter Sylvain 418-818-
9738 

 

SUV KIA SORENTO 2014 au-
tomatique, 148 000 km. Inté-
grale. Store intégré aux 
vitres arrière, intérieur noir. 
Très propre. 11 000 $ Tél. 
418 589-1436 ou 418 378-
9875 

LOT DE SCIES À CHAINE, 1 
BALAI MÉCANIQUE DE 4 
PIEDS. TÉL. 418 589-4227 

 

Astrologie/ Occultisme/ Car-
tomancie 

ANA Médium, spécialiste 
des questions amoureuses 
depuis 25 ans. Le secret des 
rencontres positives, la mé-
thode pour récupérer son ex 
et des centaines de couples 
sauvés durablement, ré-
ponses précises et datées. 
Tél. 450 309-0125 

 

ETITES ANNONCES
418 587-2090 poste 2210

AUSSITÔT

PARU,
AUSSITÔT 

VENDU!Heures de tombée :  
dépôts,  1  h

TARIFICATION : 
20 mots et moins : 6 $ 

Encadré gras ou inversé : 8 $ 
Couleur : 10 $ 

Avec photo : 30 $ 
Marché aux puces 99 ¢ 

(Article d’une valeur de 300 $  
et moins, maximum 4 mots.)

P
reception@lemanic.ca

RACHAT de vos carabines et 
fusils par l’armurerie Sécure 
Armes, estimation profes-
sionnelle à domicile, dépla-
cement partout au Québec, 
accréditation GRC, reçu et 
transfert SIAF inclus. Tél. 581 
989-ARME (2763) 

 

ACHÈTE vos vieux jeux et 
vieilles consoles, Nintendo 
NES, Super Nintendo, Nin-
tendo 64, Wii, Wii U, Nin-
tendo Switch, Gameboy, DS, 
3DS, Sega Genesis, Sega Sa-
turne, Dreamcast, Playsta-
tion, Xbox, Vectrex, Coleco, 
Intellevision, Virtial Boy, 
Turbo Grafix, Atari, figurine 
Amiibo ou autres consoles. 
Offre très bon prix pour vos 
jeux et consoles $$. Tél. 418 
297-9523 

SUIVEZ-NOUS  
sur Twitter 

Journal Haute Côte-Nord

Agences/ Rencontres 

CONTACTS directs et ren-
contres sur le service #1 au 
Québec! Conversations, ren-
contres inattendues, des 
aventures inoubliables vous 
attendent.  Goûtez la diffé-
rence! Appelez le 438 899-
7001 pour les écouter, leur 
parler, ou, depuis votre cel-
lulaire faites le # (carré) 6920. 
(Des frais peuvent s'appli-
quer). L'aventure est au bout 
de la ligne. www.lesseduc-
trices.ca   

OFFRE DE SERVICE

NOS JOURNALISTES  
TOUJOURS 
PRÉSENTS  
LORS DES  
GRANDS  

ÉVÈNEMENTS!

À LA RECHERCHE  
D’UN EMPLOI?

VISITEZ LE 

CAMP DE CHASSE

dépôts, vendredi 10 h

AUTOMOBILE À VENDRE 

DIVERS À VENDRE

DIVERS 

KENWORTH T880 2020
• Automatique, 186 306 KM
• Moteur Paccar MX-13 510HP
• Transmission All 4500 RDS
• Suspension KW AG460 46
• Garangie complète (grosse garantie)
• 12 pneus neufs
• Panneau à neige inclus
• 240 000 $

Vous voulez savoir à combien se chiffre le terme par mois pour ce bijou ? Financement disponible

Appelez : Caroline Bornais 418 831-2061 Poste 204

Plus d’info 
418 295-5882

Raison de la vente: 
Changement de carrière

Dimanche 4 mars 2024 • 4 000 $ en prix

TÉLÉVISION RÉGIONALE HAUTE-CÔTE-NORD
328, route 138, Les Escoumins, Québec GOT 1KO

Service de nouvelles • Service de publicité • Service d'enregistrement vidéo
« Au fi l de la Haute-Côte-Nord » Tél. : 418 233-2156 • Téléc. : 418 233-2340

Mercredi 6 mars 2024 • 2 600$ en prix

Marie-Jeanne Therrien Tadoussac        400,00  $ 

Lili Tremblay Longue-Rive        200,00  $ 

Monique Dufour Sacré-Cœur        150,00  $ 

Monique Gagnon Portneuf-sur-Mer        500,00  $ 

Nathalie Tremblay Colombier        150,00  $ 

Mona Tremblay Longue-Rive        600,00  $ 

Marjolaine Rioux Escoumins        150,00  $ 

Ève Marquis Tadoussac        350,00  $ 

Marie-Claire Bouchard Colombier        350,00  $ 

Léa Maltais Sacré-Cœur        150,00  $ 

Mireille Dufour Escoumins     1 000,00  $ 

Noëlla Dufour Sacré-Cœur          400,00  $ 

Marcelle Tremblay Sacré-Cœur          200,00  $ 

Éric Duchesne Tadoussac          200,00  $ 

Christian Jean Portneuf-sur-Mer          300,00  $ 

Monique Martin St-Marc          500,00  $ 

Martine Hovington Sacré-Cœur      1 000,00  $ 
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Lire. 
Découvrir. 
Partager. 

TÉLÉCHARGEZ NOTRE NOUVELLE 
APPLICATION MOBILE GRATUITE.

RENDEZ-VOUS SUR

EMPLOYÉS RECHERCHÉS? 
 

Le centre publicitaire peut vous aider! 

journalhcn.com/centrepublicitaire 

- SIMPLE  

- EFFICACE  

- ABORDABLE 

AVIS ET
EMPLOIS

I N V I TAT I O N
Le conseil d’administration d’Action-Chômage Côte-Nord invite 

ses membres à participer à son assemblée générale annuelle

Date : Mardi 19 mars 2024
Heure : 13 h 30

Lieu : Écono Lodge de Forestville
Adresse : 5, route 138 Est, Forestville

Action-Chômage Côte-Nord profitera de l’occasion pour  
dresser un bilan des changements survenus à  

l’assurance-emploi au cours de la dernière année.

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ANNUELLE

Nous sommes à la recherche de 
personnes responsables pour :

Travaux publics
Moniteur terrain de jeux 
Sauveteur-moniteur 

OFFRES D’EMPLOIS 

ÉTUDIANTS

Pour plus d’informations : 

www.sacre-coeur.
ca/emploi/

INTÉRESSÉ(E)
Envoie ton CV par courriel à Julie :
marinatadoussac@gmail.com

Préposé(e) à l’accueil

OFFRE D’EMPLOI 
ÉTUDIANT

SUPER HORAIRE !!!
14 h à 21 h, 5 jours par semaine 
18,37 $ / heure

AVIS DE CONVOCATION
Assemblée générale annuelle (AGA) 2023-2024

Prenez avis que l’assemblée générale annuelle des membres  
de L’Odyssée artistique pour l’exercice 2023-2024 se tiendra  

le dimanche 24 mars 2024 à 12 h 30 en mode hybride, soit en présence  
à l’Église des Bergeronnes, 300, rue de la Rivière, Les Bergeronnes  

ou à distance sur la plateforme Teams.
Pour obtenir le lien de participation à distance,  

écrivez à l’adresse suivante : info@odysseeartistique.ca
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journalhcn.com

Sh
irl

ey

Sur le
TERRAIN

Jo
ha

nn
ie

Re
na

ud

Notre sourire cette 
semaine est celui 

d’une personne qui 
a toujours le sourire 
pour un service à la 
clientèle hors pair à 

la Boulangerie 
 Au p’tit Four. 

Elle célébrait son 
anniversaire le 10 
mars, bonne fête 
Diane Gendreau. 

est offert par :
MINDY SAVARD, 

D.D denturologiste

Pour rendez-vous
418 233-3380

LE SOURIRE DE LA SEMAINE

Une tradition qui se transmet chez les Delaunay 
Ils ne sont pas passés inaperçus à la 20e édition du Boréal Loppet de Forestville. En effet, le clan 
Delaunay au complet a participé à la compétition. Bien que Rosie et Zoé Harton ne chaussaient 
pas encore les skis, elles ont encouragé leur grand-papa Dave, grand-maman Johanne Girard, 
ainsi que leurs parents Pierre-Luc et Laura, oncle Christopher et son copain Edgar Angeles ainsi 
que Stéphanie Gauthier, considérée comme membre à part entière de la famille. 
Bravo à vous tous et toutes! 

Bureau des Escoumins
22, route 138 Forestière

Tous les jeudis nous sommes à 
Forestvilleau 24, route 138 Ouest

Une belle rencontre 
Le premier ministre du Québec François Legault, a eu la chance de rencontrer l’entraîneuse 
du Club de gymnastique l’Envol Nancy Therrien, lors de la cérémonie d’ouverture des Jeux du 
Québec. Madame Therrien et ses gymnastes du Club l’Envol ont offert de belles prestations. 
Bravo!

Cake en folie S.E.N.C
La MRC de La Haute-Côte-Nord a souligné dernièrement via ses réseaux sociaux, la remise d’un 
montant de 13 000 $ à Cake en folie S.E.N.C, dans le cadre de la Politique de soutien aux entreprises. 
Sur la photo, Alassane Camara, analyste financier en compagnie de la propriétaire de l’entreprise 
Cake en folie S.E.N.C de Sacré-Cœur, Catherine Dallaire.

Un don pour la Maison des jeunes la Ramasse 
Dans le cadre de la journée jeans de février de la Caisse Desjardins du Saguenay-Saint-Laurent, 
les employés de l’institution financière été le Festival de la Baleine Bleue ont uni leurs forces au 
profit de la Maison des jeunes la Ramasse des Bergeronnes. Le Festival a remis 245 $ alors que les 
employés de la Caisse et le conseil d’administration ont contribué pour 135,30 $, pour un grand 
total de 380,30 $.  Sur la photo, Ismail Benameur, Bianka Belzile, employés de la Caisse, Marylise 
Bouchard du Festival de la baleine bleue, Amélie Therrien et Nancy Guérin de la Caisse26

 ǀ L
e 

m
er

cr
ed

i 1
3 

m
ar

s 2
02

4 
ǀ H

C
N



Une compétition de motocross se tiendra à Baie-Comeau le 29 juin. Photo 
Club Motocross Baie-Comeau

Après plus de 12  ans d’at-
tente, le championnat de 
Motocross SLSJ fera un 
détour par Baie-Comeau le 
week-end du 29 juin. Daniel 
Beaulieu, membre actif du 
club de motocross, se dit 
très fier et veut faire de cet 
arrêt, un incontournable 
pour la ville. « C’est une 
année que si ça se passe 
super bien, ça va devenir un 
incontournable. »

Charlotte Vuillemin

Le Club Motocross de 
Baie-Comeau a œuvré afin 
de permettre à la ville d’ac-
cueillir la quatrième manche 
du championnat Saguenay–
Lac-Saint-Jean (SLSJ) pour 
la première fois. La dernière 
fois que la ville a accueilli on 
tournoi de motocross, c’était 
en 2018.

« On souhaite vraiment 
que les gens se déplacent 
en grand nombre. Honnê-
tement, c’était assez suivi, 
donc on espère retrouver 
nos spectateurs qui habi-
tuellement venaient nous 
voir. Mais, cette fois, c’est la 

première édition du cham-
pionnat et si c’est un succès, 
notre place va se créer », 
affirme Daniel Beaulieu, très 
optimiste quant à l’organisa-
tion du championnat.

Cette année, entre 110 et 
160  coureurs sont attendus 
pour cette fin de semaine. 

« C’est la première édition à 
Baie-Comeau du champion-
nat donc, ça va être un spec-
tacle qui va être relevé, ça 
va être des grilles de départ 
entre 15 et 20, donc ça ne 
manquera pas d’action » 
poursuit-il.

Le pilote de motocross, 
lui-même coureur, souhaite 
que la manche du cham-
pionnat revienne chaque 
année à Baie-Comeau. Il 
espère que le public sera au 
rendez-vous afin d’attirer le 
championnat grâce au beau 
circuit de la ville. Il ajoute 
que sans le soutien des 
spectateurs, il sera difficile 
d’avoir une seconde édition. 

« L’idée c’est d’avoir un 
succès pour que l’événe-

ment revienne année après 
année. Notre responsabilité, 
c’est de livrer une track et 
que les coureurs tombent 
en amour avec notre track. 
Mais aussi que le public soit 
présent, car l’atmosphère 
et l’ambiance seront très 
importantes », conclut le 
passionné.

Un grand week-end

Le club de Motocross a 
profité d’une grande fin 
de semaine pour pouvoir 
organiser le championnat 
à Baie-Comeau. Les pistes 
seront ouvertes du vendredi 
après-midi au dimanche 
inclusivement pour les cou-
reurs, mais également pour 
le public.

« La journée de la course, 
c’est le samedi  29, et on 
va avoir des pratiques le 
vendredi après-midi et le 
dimanche. La majorité des 
coureurs, hormis quelques 
locaux, ils viennent tous 
de la région du Saguenay–
Lac-Saint-Jean. Le cham-
pionnat est originaire de 
là-bas. Alors, ils pourront 

faire leurs premiers essais 
en mode libre le vendredi 
après-midi pour ceux qui ne 
connaissent pas le circuit. »

L’organisme souhaite faire 
de cette compétition un évé-
nement familial où petits et 
grands, hommes et femmes, 
peuvent venir courir et 
assister au spectacle des 
pratiques et des courses.

« Le samedi matin, le jour 
de la course, il y aura aussi 
des pratiques, car c’est 
toujours comme ça que 
ça se déroule. Et puisque 
c’est un grand week-end, le 
dimanche, on ouvre la track 
également pour ceux qui 
ont fait le déplacement et 
veulent s’amuser », dévoile 
Daniel Beaulieu.

Motocross : un championnat à Baie-Comeau

C’est la fin pour la 58e finale 
des Jeux du Québec  2024, 
qui se tenaient à Sherbrooke 
du 1er au 9 mars. La Côte-Nord 
a raflé huit médailles, soit le 
double de la récolte estivale 
tenue à Rivière-du-Loup en 
2023, une bannière d’esprit 
sportif en hockey féminin et 
une quatrième place au clas-
sement des régions en judo.

Renaud Cyr

Cette année, c’est dans les 
disciplines d’arts martiaux 
que la Côte-Nord a brillé.

6 des 8  médailles ont été 
décernées en judo, et les 
2 autres en karaté.

Durant le 1er  bloc, Maïna 
Ferron des Escoumins et 
Ting Hei Quddus Leung de 
Sept-Îles ont tous deux reçu 
la médaille de bronze en kata, 
moins de 47  kg et moins de 
50 kg respectivement.

Le 2e bloc fut également sous 
le signe du bronze.

Les judokas Cadel Talbot, 
Charlotte Roberge-Poitras et 
Rosalie Trottier de Baie-Co-
meau ainsi que Olivier Rod-
gers et Laurianne Rodgers 
de Sept-Îles, ont tous reçu la 
médaille de bronze dans les 
catégories  U16 masculin et 
féminin.

L’équipe masculine de judo, 
de son côté, a récolté la 
médaille de bronze en tour-
noi par équipe.

La formation nord-côtière 
en hockey féminin s’est éga-
lement démarquée par son 
grand esprit sportif, se voyant 
remettre une bannière par 
la Fédération de hockey sur 
glace du Québec. 

Derniers jeux du Québec 
pour Philippe LeBreux

Cadel Talbot a mené la délé-
gation Côte-Nord comme 
porte-drapeau lors de la céré-
monie de clôture.

Il a conduit la cohorte d’ath-
lètes aux couleurs bleu et 
orange aux côtés de Philippe 
LeBreux, qui en était à sa 
dernière Finale des Jeux du 

Québec comme chef de mis-
sion.

Le passionné de sport et fier 
ambassadeur de la Côte-
Nord passera le flambeau 
pour Trois-Rivières 2025.

« On invite les athlètes 
nord-côtiers à continuer de se 

surpasser dans la pratique de 
leurs disciplines sportives et, 
qui sait, ils auront peut-être la 
chance d’être de la 59e Finale 
des Jeux du Québec à 
Trois-Rivières à l’été  2025 », 
a-t-il mentionné à l’issue de 
son dernier tour de piste.

L’équipe masculine de judo a remporté la médaille de bronze en tournoi par équipe. Photo Courtoisie

Jeux du Québec 2024

Huit médailles pour la Côte-Nord
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Philippe Gauthier

cell.: 418 236-1057

Desmeules Auto
André Desmeules

Propriétaire
Philippe Gauthier

Conseiller aux ventes
Sonia St-Gelais

Directrice fi nancière

182, route 138, 
Les Escoumins

418 233-2490   
1 800 563-4130 Isabelle Gagné

Directrice des ventes

NOUS AVONS CE QU’IL VOUS FAUT, PASSEZ NOUS VOIR! 

Ranger XLT
2021
26 500 km

36 995 $
Stock 23905A

F150 XLT 302A 
sport
2021
34 329 km

47 995 $
Stock 23940A

Escape SE 
AWD
2017
92 231 km

17 995 $
Stock 23788A

Micra S
2019
42 170 km

14 495 $
Stock 23846B

Transit 
T-250
2019
79 000 km

40 495 $
Stock 36785

Bronco sport 
Badlands
2022
15 600 km

37 995$

Escape SEL 
AWD
2021
34 236 km

27 995 $

Stock 23849B

Stock 23910A
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